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Introduction 

Ce travail de recherche un peu atypique s'inscrit dans le cadre de la prSparation d'une 

exposition sur le theme « De L'Ombre ^ la Lumiere » prdvue pour 1'automne 2000 a la 

Bibliotheque municipale de Lyon. Le propos de cette exposition est d'explorer la m6taphore 

traditionneile de 1'ombre comme symbole de l'ignorance et de 1'obscurantisme et de la 

lumiBre comme celui de 1'entendement et du progres. L'exposition s'articule autour de quatre 

grands th&mes: le livre lumi^re, le corps lumiere, la ville lumidre et 1'image lumiere. C'est sur 

le theme du livre lumiere que VEnssib nous a proposd de travailler dans le cadre du module 

recherche. II s'agissait, h 1'origine, de repdrer les objets susceptibles d'illustrer cette partie de 

1'exposition. Une fois ce travail realis6, il nous a 6t6 demand6, comme deuxieme volet de 

cette recherche, de concevoir un diaporama. C'est la preparation du diaporama qui fait 1'objet 

de ce pr6sent memoire. 

Composd d'une centaine d'images, le diaporama illustre, en la d6veloppant, la 

metaphore du livre lumiere. Le livre lumiere, dont la Bible et VEncyclopedie sont deux des 

symboles les plus 6vidents, est source de VeritS, de Savoir et de Sagesse. Si sa fabrication 

reste une « oeuvre au noir », fruit du travail de 1'imprimeur et de ses sombres instruments, le 

livre, par son texte et ses images en noir et blanc, n'en diffuse pas moins sa lumiere. Porte par 

Vinvention et 1'essor de Vimprimerie, le livre s'impose au ccrur de notre soci&e. II devient un 

enjeu et revele son ambivalence. Entre ombres et lumieres, le livre devoile sa noblesse et sa 

vanite. 
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1. Deux «livres lumiere » : 

La Bible et YEncyclopedie 

1.1. La Bible lumiere 

« En ce temps-la les sourds entendront les paroles de ce livre, et les yeux des aveugles, 

sortant de leur nuit, passeront des tenebres a la lumiere »} 

Dans la pensde chrdtienne transmise par les Peres de 1'Eglise aux penseurs du Moyen 

Age, la Bible est le livre de la V6rit6, Vunique t6moignage de la Riv61ation qui recueille la 

lumiere divine et en 6claire les hommes. Dans les reprdsentations, la force de la v6rit6 de la 

lumiere divine est frequemment figur6e sous la forme d'6clairs. 

Image n° 1 

Moise et les tables de la Loi 

Image n° 2 

UEsprit Saint illumine la Bible 

La Bible apparait comme le seul Livre et la source de toute verit6 intellectuelle dans 

laquelle, avant de redecouvrir Aristote au XIIe siecle, on trouve une logique, une physique et 

une ethique. Avec la renaissance des textes antiques, on assiste a une diversification du travail 

intellectuel; la place de la Bible dans les 6tudes n'en demeure pas moins essentielle. 

Pour la masse des chretiens eloignes de ces considerations intellectuelles ou 

theologiques, la Bible occupe 6galement une place tres particuliere. Meme si la grande 

majorit6 ne la lit pas, pour tous, elle symbolise le Livre. L'impregnation religieuse est tres 

forte au Moyen Age et dans V Ancien R6gime - conception sainte de la monarchie, vie de tous 

les jours scandee par les prieres, etc. - et 80 % des livres possed6s sont des livres religieux. 

1 Ancien Teslament, Isaie, 60, 8. 
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Le livre Bible renferme le texte porteur de toutes les Verites. On assiste au Moyen Age 

a un deplacement de la sacralite du texte biblique vers 1'objet Bible. Dans les representations, 

le codex, qui enclot le texte, devient lui-meme objet sacre. Avant 1300, les artistes avaient 

d6peint la communication entre le divin et 1'homme comme exclusivement orale : Dieu ou ses 

messagers parlaient aux saints. A partir des XIVe et XVe siecles, les livres de prieres 

repr6sentent la Vierge communiquant visuellement, en indiquant du doigt les mots d'un livre, 

et des anges montrant silencieusement des manuscrits ouverts et rdpandant ainsi la parole 

divine. Les ecrits spirituels de la fin du Moyen Age eux memes decrivent la communication 

divine en termes visuels. Le contenant qu'est le livre et le contenu qu'est le texte sacr6 sont 

d6sormais lies dans le meme symbole de v6rit6, d'ou la pr6gnance symbolique de 1'objet. 

Le Christ benissant de Bellini iilustre parfaitement cette idee : le Christ tient la Bible 

contre lui, marquant ainsi la force du lien qui 1'unit au Livre. Le livre occupe une place 

importante dans la composition du tableau et sa reprfsentation realiste (rendu de la reliure) 

illustre toute son ambivalence, sa pr6sence & la fois trds materielle et hautement spirituelle. 

Image n° 3 

Le Christ benissant de Bellini 

Cette grande importance de 1'aspect mat6riel du livre qui contient la Bible s'exprime 

dans le luxe dont il est souvent pare au Moyen Age comme dans 1'Ancien Regime: il est 

fr6quemment enrichi d'enluminures, plus tard de frontispices realises par Ies plus grands 

artistes, ou somptueusement relie par ses riches possesseurs. Par ces parures, la "boite" ou le 

"coffret" qu'est 1'objet Bible deviennent egalement brillants et lumineux. 

Image n° 4 

Une reliure « cojfret » 

La sacralite du texte qui ressurgit sur le livre objet s'accompagne, avec le 

developpement des idees humanistes et la naissance de Vimprimerie, d'une diffusion 

importante et d'un meticuleux travail sur le texte de la Bible. Ce n'est pas un hasard si le livre 

que l'on considere comme le premier a avoir ete imprimd est la Bible & 42 lignes de 
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Gutenberg2. Les premieres Bibles imprimees se caracterisent par la beaute de leur realisation : 

la regularite de la composition et de la mise en page, la blancheur du papier employe en font 

incontestablement des objets nobles. 

Image n° 5 

La Bible a 42 lignes 

Durant tout le XVe siecle, les 6ditions de la Bible sont nombreuses3. Son impression 

est l'objet de tres grands soins : son texte doit etre dtabli rigoureusement, debarrassd des 

erreurs ou gloses qui 1'envahissent. La plupart des Humanistes se consacrent h. cette 

entreprise; ils travaillent de concert avec les imprimeurs, qui sont souvent des amis proches, 

ou sont eux memes imprimeurs. Soucieux de ce que le plus grand nombre ait acces aux 

lumieres des Ecritures Saintes, ils entreprennent de les traduire en langue vulgaire (la 

premiere traduction de la Bible en Frangais est achev6e en 1530 par Lefdvre d'Etaples). Cet 

iddal d'une large diffusion de la Bible parmi les chrdtiens tient une place importante dans la 

pensee de Luther, meme si ses visees sont differentes de celles des Humanistes (idee du 

sacerdoce universel), celle de Calvin et, de la dans la pensee protestante qui est 

fondamentalement attachee au Livre. 

La sacralite qui impregne 1'objet Bible se traduit dans les representations. De 

nombreux frontispices de Ia Bible ou d'ouvrages religieux Ia montrent comme gigantesque et 

rayonnante, d'une blancheur 6clatante. 

Image n° 6 

Une Bible eclatante 

L'oeuvre de Rembrandt, dans laquelle la Bible occupe une place considerable, illustre 

particulierement son rayonnement: elle y apparaTt toujours immense, lumineuse, ornee de 

reflets dores ou ivoires. Sa representation n'est pas celle d'un objet typographique reel. 

Source de lumiere, la Bible illumine le visage de ceux qui la Iisent, de la Vieillefemme lisant, 

2 La Bible a 36 lignes est iniprimee avant 1461. Le premier livre dont on connaisse la date d'impression est le 
Psautier de Mayence (1457). 

5 



ou de la Prophetesse Anne peinte sous les traits de la mere du peintre. Dans les deux tableaux, 

les leetrices sont plongees dans 1'obscurite, peut-etre celle du mystere de la Bible, dont le 

devoilement progressif dissiperait les tenebres. 

Image n° 7 

La Prophetesse Anne 

Image n° 8 

Vieille femme lisant 

Dans les compositions picturales plus complexes du peintre ou de son 61eve G6rard 

Dou, la Bible attire toute la lumiere. L'exemple du Pasteur Cornelis Anslo lisant la Bible a sa 

femme est particulierement frappant: la moiti6 de 1'espace du tableau est habit6e par le Livre, 

la lumiere ne vient que de lui ; le chandelier avec sa bougie dteinte, le ciseau & moucher posd 

sur la bobeche sont k\ comme pour dire que tout autre lumiere que celle venue du Livre est 

superflue. 

Image n° 9 

Le Pasteur et safemme 

Image n° 10 

La lecture de la Bible 

Les representations de lecture de la Bible, individuelles ou collectives, qui font du Livre une 

source de lumiere, sont particulierement nombreuses. 

Image n° 11 

La lecture du soir au monastere 

3 On en compte 109 dans le catalogue de Hain, et 124 dans celui de Copinger. 
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Depuis la Renaissance cependant, on a vu lentement deriver la sacralite qui reposait 

sur le Livre, lieu de la Revelation, vers le livre, lieu d'une pensee humaine. Les portraits de 

Dante, de Petrarque ou d'Erasme nous les montrent la plupart du temps, comme les saints 

depuis le Moyen Age, avec un livre a la main ou ecrivant. Mais ce livre n'est pas symbole de 

Revelation, Parole de Dieu : il s'agit de leur ceuvre, toute humaine, du fruit de leur propre 

pensee. 

Image n° 12 

Portrait de Dante 

Image n° 13 

Portrait d'Erasme 

Cette pensde humaine va devenir elle aussi source de V6rh6, d'abord chez les 

Humanistes, puis chez les philosophes rationalistes heritiers de Descartes. La Bible reste objet 

de foi et de Verite divine, mais elle n'est plus objet de toutes les verites. L'homme entreprend, 

sans contradiction religieuse, de chercher lui meme sa ou ses verit6s. Alli6 aux progres 

scientifiques du XVIIe siecle qui permettent une meilleure apprehension du monde reel que 

1'homme cherche a connattre par lui meme (decouverte du fonctionnement du systeme solaire, 

invention d'instruments nouveaux comme le microscope, etc.), le rationalisme participe a la 

naissance d'un esprit scientifique et philosophique nouveau, celui des Lumieres, dont 

VEncyclopedie apparait comme le livre emblematique. 

Image n° 14 

Portrait de Descartes 
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1.2. UEncyclopedie 

Livre symbole du siecle des Lumieres, ouvrage " immense et immortel " pour parler 

comme Voltaire, dress^ contre les tenebres de Vignorance, VEncyclopedie de Diderot et 

d'Alembert est bien, apres la Bible, un " livre lumiere ", charge de la puissance du mythe 

chr&ien du livre comme Revelation, comme source supreme du savoir. Enorme entreprise, a 

la fois 6ditoriale, humaine et intellectuelle, elle incarne a elle seule dans 1'imaginaire collectif, 

1'esprit d'une dpoque, inspirde d'un puissant souffle rationaliste, d'une indbranlable confiance 

en 1'homme et marquee par l'id6e de progres. Par son ambition et 1'envergure de son propos, 

par la multiplicit6 des grands esprits du si£cle qu'elle mobilise, par 1'ampleur du chantier 

6ditorial qu'elle met en oeuvre, et par l'importance de son rayonnement a 1'echelle 

europeenne, VEncyclopedie est devenu un ouvrage embldmatique, qui revet une dimension 

symbolique dans 1'histoire du livre et de l'6crit. 

1.2.1. Un " Tableau general des efforts de 1'esprit humain "4. 

Bien que 1'idee de rassembler 1'ensemble des savoirs dans un ouvrage unique ne soit pas 

neuve au XVIII6 siBcle, et que 1'entreprise encyclop6dique soit, a Vorigine, un simple projet de 

traduction de la Cyclopaedia de Chambers, elle revet tres rapidement une toute autre 

dimensionet affirme presque des son commencement d'autres ambitions : au projet de 

Dictionnaire des arts et des sciences pour lequel le libraire Lebreton obtient un premier 

privilege en 1745, se substitue bientdt celui d'Encyclopedie ou dictionnaire raisonne des arts, 

des sciences et des metiers dont le premier volume paraft en 1751. 

Image n° 15 

Page de titre de l 'Encyclopedie 

Dans le Discours preliminaire qui 1'introduit, d'Alembert expose ainsi le but poursuivi: 

"L'ouvrage dont nous donnons aujourd'hui le premier volume a deux objets : comme 

Encyclopedie il doit exposer autant qu'il est possible 1'ordre et 1'enchatnement des 

4 Prospectus de YEncyclopedie, oct. 1750, dans MOUREAU (Frangois), Le Roman vrai de VEncyclopedie, 
Paris : Gallimard, 1990, p. 147. 
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connaissances humaines ; comme dictionnaire raisonne, il doit contenir sur chaque science et 

sur chaque art, soit liberal, soit mecanique, les principes generaux qui en sont la base, et les 

details les plus essentiels qui en sont le corps et la substance "5. Bien que depuis la Renaissance 

et particulierement au XVII® siecle, la voie ait 6t6 largement ouverte a ce type d'entreprise, 

" personne n'avait jamais congu un ouvrage aussi grand; ou du moins personne ne 1'avait 

executd "6. Dans 1'article " Encyclop6die " qui parait en 1755, Diderot va encore plus loin dans 

la ddfinition de 1'ouvrage et en fait un v6ritable instrument de pedagogie, de vertu et de 

bonheur: " Le but d'une encyclopidie est de rassembler les connaissances 6parses sur la 

surface de la terre ; d'en exposer le systfeme g6n6ral aux hommes avec qui nous vivons, et de le 

transmettre aux hommes qui viendront apres nous ; afin que les travaux des siecles pass6s 

n'aient pas 6t6 des travaux inutiles pour les siecles qui succ&deront, que nos neveux, devenant 

plus instruits, deviennent en meme temps plus vertueux et plus heureux et que nous ne 

mourions pas sans avoir bien mdrit^ du genre humain "7. 

Image n° 16 

Article " Encyclopedie " de Diderot 

[pas de reproduction : cf notice] 

Souvent presentee comme un ouvrage de compilation, VEncyclopedie n'en est donc pas 

moins dans son ambition, un manifeste philosophique qui place 1'homme au centre de Vunivers 

et qui a vocation h. le guider et " 1'eclairer " ; ainsi lisait-on dans le Journal helvetique en 

1751 : " Notre siecle, illustre et eclaire par la brillante lumiere que cet excellent ouvrage va 

rdpandre, la portera dans les siecles futurs ; ceux-ci la perfectionneront et la rendront toujours 

plus lumineuse, a mesure que 1'esprit humain fera de nouvelles decouvertes et la m<$moire de 

1'illustre Societe de gens de Iettres h qui on sera redevable de ces precieux avantages sera 
Q 

consacree a Vimmortalite " . 

En choisissant la forme encyclopedique pour diffuser les lumieres de la connaissance 

et dissiper les tenebres de 1'ignorance, Diderot et d'Alembert entreprennent un expose 

5 Discours preliminaire de VEncyclopedie ou Dictionnaire raisonne des sciences, des arts et des metiers, vol. I, 
1751, p. i. 
6 Prospectus de YEncyclopedie, op. cit., p. 147. 
7 Diderot, article " Encyclopedie vol. V, 1755, p. 635. 
8 Journal helvitique, aout 1751, p. 191-192. 
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methodique et raisonne des savoirs et savoir-faire humains, qui illustre parfaitement 1'esprit 

des Lumieres, siecle de la raison et de la rationalite: " Aie le courage de te servir de ton 

propre entendement! " ddclarait Emmanuel Kant en repondant a la question " Qu'est-ce que 

les lumieres ? "9. Dans le Prospectus de VEncyclopedie de 1750, Diderot demontre la 

ndcessite de confronter les connaissances les unes aux autres, de les apprehender dans leur 

integralite et selon une demarche raisonnee: " En reduisant sous la forme de dictionnaire tout 

ce qui concerne les sciences et les arts, il s'agissait (..) de faire sentir les secours mutuels 

qu'ils se pretent; d'user de ces secours pour en rendre les principes plus surs et leurs 

consdquences plus claires, d'indiquer les liaisons eloigndes ou prochaines des etres qui 

composent la nature et qui ont oeeupS les hommes ; de montrer par 1'entrelacement des 

racines et par celui des branches I'impossibilit6 de bien connaitre quelques parties de ce tout, 

sans remonter ou descendre h beaucoup d'autres, de former un tableau g6n6ral des efforts de 

1'esprit humain dans tous les genres et dans tous les siecles; de pr6senter ces objets avec 

clarte "i0. Le Systeme figure des connoissances humaines inspire des travaux de Bacon qui 

figure en tete du premier volume de VEncyclopedie, procede de cette volonte d'organiser le 

savoir, de le delimiter, et d'explorer les liens et les relations entre les champs de la 

connaissance; il est bati a partir des trois facultes fondamentales de 1'homme, devenues 

mdthode de classement: la memoire, la raison et l'imagination, qui se declinent en sous-

sections, selon le schema d'un arbre, metaphore frequemment adoptee pour illustrer la notion 

de savoir, depuis l'arbre de la connaissance de la Gen6se". 

Image n° 17 

Le Systeme figure des connaissances humaines 

Image n° 18 

Uarbre encyclopedique 

La construction alphabetique elabor6e a partir de ce programme de travail est eclairee 

par un systeme de renvois tres elabore qui permet de restituer les liens et les connexions entre 

les differents articles et traiter ainsi une discipline dans son intdgralite, en se jouant parfois de 

9 KANT (Emmanuel), " Qu'est-ce que les Lumieres ? ", choix de textes publies par la Societe frangaise d'etudes 
du XVIIIe siecle, Saint-Etienne, 1991, p. 73. 
10 Prospectus de ['Encyclopedie, op.cit., p. 147 
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la censure, particulierement vigilante face a Ventreprise: VEncyclopedie est bien un 

dictionnaire raisonne. 

Une autre preoccupation des encyclopedistes, qui confere a Vceuvre son originalite et 

sa force est la volont6 de mettre le savoir a porter de tous, et tout particulierement les arts 

mecaniques: selon M. Pinault, VEncyclopedie marque en effet " la fin d'une culture basee sur 

l'6rudition, telle qu'elle etait congue dans les siecles precedents, au profit d'une culture 

dynamique tourn6e vers Vactivitd, 1'industrie des hommes et leurs entreprises "12. II faut bien 

6videmment nuancer son caractere innovant et ne pas occulter la part importante des 

matdriaux plus anciens repris et compiMs dans 1'ensemble de ses volumes, mais il convient 

tout de meme de souligner Veffort constant qui anime ses auteurs de donner a voir et a 

comprendre les sciences, les arts, les m6tiers et les techniques. C'est prdcisdment le role de 

Villustration, qui a vocation de mettre en lumiere les textes des articles dans un souci 

didactique et pddagogique ; d'Alembert Vexplicite ainsi dans le Discours preliminaire : " le 

peu d'habitude qu'on a et d'ecrire et de lire des ecrits sur les arts rend les choses difficiles a 

expliquer d'une manidre intelligible. De 1& nait le besoin de figures. On pourrait demontrer 

par mille exemples, qu'un Dictionnaire pur et simple de ddfinitions, quelque bien qu'il soit 

fait, ne peut se passer de figures, sans tomber dans des descriptions obscures ou vagues; 

combien a plus forte raison ce secours ne nous serait-il pas necessaire ? Un coup d'oeil sur 

1'objet ou sur sa representation en dit plus qu'une page de discours "i3. Le caractere esthetique 

des gravures fait pleinement partie du projet encyclopedique, de son succes et de son 

rayonnement. 

Image n° 19 

Planches de l 'Encyclopedie 

Image n° 20 

Planches de l'Encyclopedie 

11 Cf. CERNUSCHI (Alain), " L'arbre encyclopedique des connaissances. Figures, operations, mdtamorphoses 
dans Tous les savoirs du monde, Paris : Bnf-Flammarion, 1996, p. 379. 
12 PINAULT (M.), L'Encyclopedie, Paris, 1993, p. 11 
13 Discours preliminaire de VEncyclopedie, op. cit., p. XXXIX-XL 
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1.2.2. Un chantier intellectuel et editorial exceptionnel 

Livre phare et symbolique dans son ambition intellectuelle, VEncyclopedie l'est 

egalement dans sa conception et sa fabrication : chantier colossal du XVIIIe siecle, elle a 

mobilise pendant plus de vingt ans les plus grands esprits de 1'epoque, ceux la meme qui ont 

fait les Lumieres frangaises. Travailleurs acharnes, auteurs de plusieurs milliers d'articles, et 

coordinateurs de l'entreprise depuis ses debuts, Diderot et d'Alembert en sont les deux 

grandes figures emblematiques. 

Image n°21 

Portrait de Diderot 

Image n° 22 

Portrait de d'Alembert 

La " manufacture encyclopedique " est neanmoins une aventure collective qui rend 

seule concevable son envergure et ses intentions : " L'exp6rience journaliere n'apprend que 

trop combien il est difficile a un auteur de traiter profond6ment de la science ou de 1'art dont 

il a fait toute sa vie une 6tude particuliere ; (...) nous avons infere de la que pour soutenir un 

poids aussi grand que celui que nous avions a porter, il 6tait necessaire de le partager ; et sur 

le champ, nous avons jet6 les yeux sur un nombre suffisant de savants et d'artistes, d'artistes 

habiles et connus par leurs talents; de savants exerces dans les genres particuliers qu'on avait 

a confier a leur travail "l4. 

Image n° 23 

Reunion des encyclopedistes chez Diderot 

R6unis autour de la fougueuse personnalite de Diderot, les encyclop6distes forment une figure 

quasi mythique du XVIIIe siecle, h6ros des Lumieres, de la Raison et du progres ; cotoyant les 

centaines de collaborateurs anonymes, les plus grands philosophes, savants et hommes de 

lettres ont participe a la rSdaction de cette " Bible " du savoir : il n'est qu'& citer les Rousseau, 
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Montesquieu, Marmontel, d'Holbach, Fontenelle, Voltaire et Buffon pour s'en rendre compte. 

Le pere de V Encyclopedie methodique, Charles Panckoucke leur rend d'ailleurs un veritable 

hommage dans le frontispice de son ouvrage, sorte d'epitaphe collective au crepuscule du 

siecle qui consacre leur gloire a la posterite. 

Image n° 24 

Portraits des encyciopedistes 

Cette exceptionneile mobilisation intellectuelle est elle-meme portde par un chantier 

6ditorial sans pr^cddent dans 1'histoire du livre et de 1'ddition, lancd, au milieu du siecle, par 

une association de libraires parisiens. La fabrication de VEncyclopedie met en ceuvre des 

m6thodes commerciales inspirdes de 1'Angleterre, mais nouvelles en France k si grande 

6chelle : recours h. la souscription qui permet de recueillir les capitaux n6cessaires aux grandes 

entreprises, distribution de prospectus, utilisation d'affiches, annonces dans les journaux, 

large interessement des libraires aux b6n6fices ; elle mobilise et fait vivre pendant plus de 

vingt ans des milliers d'artisans, imprimeurs, typographes, graveurs, dessinateurs, relieurs, et 

travailler des centaines de collaborateurs. Des annees 1750 jusqu'& 1772, ann6e d'6dition du 

dernier volume, toute la scene parisienne vit au rythme de cette entreprise gigantesque, 

tressaille au gre de ses lenteurs, de ses vicissitudes et de ses victoires. L'ouvrage realise est a 

la mesure de 1'aventure : 17 volumes de texte et 11 volumes de planches in-folio, 71818 

articles et 2885 gravures, et plus de 4200 souscripteurs. C'est une v6ritable prouesse editoriale 

et technique, qui temoigne encore de nos jours du souffle qui anima le projet, et de la 

determination et de la perseverance de ses auteurs. 

Imagen0 25 

Les volumes de l 'Encyclopedie 

[pas de reproduction : cf notice] 

14 Discours preliminaire de 1'Encyclopedie, op. cit., p. XXXV 
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1.2.3. " L'aventure de 1'EncycIopedie " 

En depit de ses nombreux adversaires, de la censure, et des differents scandales qui ont 

ponctue sa realisation, VEncyclopedie, soutenue par des protecteurs aussi celebres que la 

marquise de Pompadour ou le directeur de la librairie Malesherbes, se presente tres 

rapidement comme vecteur de transmission de la connaissance ayant valeur universelle dont 

le rayonnement s'etend & l'ensemble de 1'Europe. D'abord diffusd dans les salons de la 

capitale, elle se rdpand peu h peu dans les cercles provinciaux et bientot au-del£t des frontieres. 

Dans son ouvrage sur UAventure de VEncyclopedie, R. Darnton en dcfinit precisement le 

processus de diffusion, qui correspond h la " strat<£gie de vulgarisation des Lumieres ", telle 

que la congoivent Diderot et d'Alembert: les lumieres rdpandues d'en haut, filtrent k travers 

la superstructure des salons et des academies dans le monde des hobereaux et des petits 

notables15. 

Image n° 26 

Les encyclopedistes chez madame Geojfrin 

Article de luxe limit6 dans un premier temps a 1'elite de la cour et des capitales 

europeennes, elle se presente par la suite sous une forme plus modeste et son prix baisse 

suffisamment pour devenir accessible h. la bourgeoisie. Plusieurs editions suivent 1'edition in-

folio de Paris : outre les volumes de supplements et la Table de 1' Encyclopedie, 6dites par 

Panckoucke, sont entreprises les 6ditions in-folio de Geneve, de Lucques, de Livourne, 

editions in-quarto de Geneve et de Neuchatel, VEncyclopedie in-octavo de Berne et Lausanne, 

VEncyclopedie d'Yverdon et VEncyclopedie methodique. Plus de 25 000 exemplaires au total, 

qui marquent le triomphe de 1'entreprise encyclopedique a 1'echelle de 1'Europe. " Cette 

gigantesque masse de papier inerte "16 devient des lors 1'objet emblematique de la culture des 

Lumieres, un instrument de prestige que l'on exhibe comme un trophee, un gage de sagesse et 

d'accomplissement intellectuel. 

15 Cf. DARNTON, UAventure de VEncyclopedie 1775-1800 : un best-seller au siecle des Lumidres, Paris, 1982, 
p 391. 

MOUREAU (Frangois), Le roman vrai de VEncyclopedie, Paris : Gallimard, 1990, p. 143. 
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Image n° 27 

Mirabeau posant avec VEncyclopedie 

Le frontispice de VEncyclopedie, dessine par Cochin en 1764 pour figurer en tete du 

premier volume, r6sume fmalement a lui seul Vambition et la dimension de Ventreprise et 

illustre parfaitement la mdtaphore de la lumiere qui est constamment associde h Vouvrage : 

dans le Temple du Savoir, la Verit6, & la gloire de laquelle est elev6e ce monument, nimbee de 

lumiere, dcarte les nuages qui dissimulent Jes rayons du soleil, avec l'aide de la Raison et de 

la Philosophie, entouree des al!6gories de Vensemble des figures de la connaissance tandis 

que " & ses pieds, la Th6ologie agenouill6e, regoit la lumidre d'en haut "17. Le symbole est 

fort: VEncyclopedie a surpass6 la Bible, comme symbole de la V6rit6 r6v616e: elle se 

presente, a la fin de VAncien R6gime, comme la source supreme de la connaissance. 

Image n° 28 

Frontispice de l 'Encyclopedie 

1.2.4. « Le metier de faire des livres » 

A Ia fois objet fabrique et objet donnant & voir Ies modalite de sa propre fabrication, 

VEncyclopedie est 6galement un «livre lumiere » dans Vhistoire du livre, par ce qu'elle 

presente, de maniere etoffee et largement illustr6e, Vensemble des metiers, des techniques et 

des outils lies a la fabrication du livre: papeterie, fonderie des caracteres, imprimerie, 

composition typographique, fabrication de 1'encre, gravure en relief, en taille douce, arts de Ia 

reliure, marbrerie de papier, etc.: Vensemble des savoirs-faire mis en oeuvre pour obtenir un 

objet-livre sont evoques dans ce grand ouvrage, comme un hommage rendu a « ce bel art de 

Vimprimerie », « si favorable a Vavancement des sciences », a la faveur duquel « les hommes 

expriment leurs pensees dans des ouvrages qui peuvent durer autant que le soleil »18. 

17 Description du frontispice, plac6e en regard dans le premier voiume de V Encyclopedie. 
18 Article «Imprimerie » de VEncyclopedie, vol. VI, p. 458-459. 
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Image n° 29 

Les metiers du livre dans l 'Encyclopedie 

Image n° 30 

Les metiers du livre dans l'Encyclopedie 

Image n° 31 

Les metiers du livre dans /'Encyclopedie 



2. " L'oeuvre au noir " 

La Bible, instrument de la Revelation divine, ou VEncyclopedie, embleme des 

Lumieres, eclairent ainsi, d'une maniere hautement symbolique, le role du livre comme 

recueil et outil de diffusion de la Connaissance, qu'elle releve de la religion ou du savoir des 

hommes. Ces livres, et h. travers eux le livre en general, illustrent donc le passage de 1'ombre a 

la lumiere, de Vobscurantisme a la clairvoyance, de Vignorance au savoir. 

Pourtant, et le paradoxe est surprenant, la fabrication du livre, source de lumiere, est 

fondamentaiement une " ocuvre au noir Aux manuscrits medievaux, orn6s d'enluminures 

aux couleurs vives et ponctuds de lettrines colordes a succ6d6 le livre imprim6, fruit d'un art 

« diabolique » aux instruments sombres. Le noir envahit la page blanche et Vimage se resigne 

peu a peu a naitre du jeu unique de ces deux couleurs. 

Mais, loin de nuire au message dont le livre est porteur, loin d'6teindre la lumiere qui 

jaillit de Vouvrage, 1'ombre et le noir ne pourraient-ils pas se r6v6Ier eux aussi source de 

connaissance, plus riche encore ? 

2.1. L'imprimerie, un art diabolique au service de la lumiere 

Rupture technologique fondamentale, Vimprimerie permit une diffusion sans 

precedent de la connaissance. " Fiat luxtel est d'ailleurs Vincipit du premier livre 

vraisemblablement imprime en Europe, la c61ebre " Bible a 42 lignes " de Gutenberg. Cette 

formule temoigne du rdle primordial et croissant que joua, des son apparition au milieu du 

XVe siecle, le livre imprim6 dans la transmission et la diffusion des textes susceptibles 

d'eclairer les esprits. 

Le personnage de Gutenberg, consid6r6 comme Vinventeur de Vimprimerie, est peu h. 

peu devenu un mythe. 

Image n° 32 

Portrait de Gutenberg 
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II comprit 1'interet que presentait un caractere mobile reutilisable, sitot Vimpression de 

la page achevee. La rapidite d'execution, au regard du livre manuscrit, ainsi que la facilite de 

demultiplication de Vouvrage expliquent aisement 1'essor pris par Vimprimerie en Allemagne, 

en Italie puis en France. 

Tres tdt, Gutenberg s'etait endette aupres d'un banquier du nom de Johann Fust, qui, 

apres la faillite de son client, s'associa avec Vun de ses anciens disciples, Peter Schoeffer pour 

porter Vimprimerie vers le succes. 

Image n° 33 

Portrait de Fust 

Certains auteurs tels que Erasme, dans sa prdface de Vceuvre de Tite-Live, datee de 

1519, ont 6crit que Vinventeur de Vimprimerie " Johannes Guttenberg " avait 6t6 soutenu par 

" Johannes Faust", graphie 6quivalente h la forme rh6nane de Fust. Or le docteur-magicien du 

meme nom vivait h la meme 6poque. La confusion progressive entre les personnages 

engendra Vid6e de 1'imprimerie comme art diabolique, d'autant plus que le proc6d6 devait 

conserver, aux yeux des hommes, une part de mystere et de magie. 

Image n° 34 

Portrait de Faust 

2.2. Les noirs instruments 

Image et r6alit6 des instruments de Vimprimerie ont 6te longtemps soumis a la volont6 

de certains auteurs, artistes ou scientifiques, d'en r6veler aussi pr6cis6ment que possible leur 

fonctionnalite. L'interet que suscitait cette activit6 et son importance croissante justifient le 

nombre de representations d'ateliers sous forme d'estampes. Leur diversite et leur 

echelonnement dans le temps nous permettent de juger de Vevolution des ateliers au fil des 

siecles. 

Image n° 35 

Representation d'atelier d'imprimerie 
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Image n° 36 

Representation d'atelier d'imprimerie 

Image n° 37 

Representation d'atelier d'imprimerie 

Image n° 38 

Representation d'atelier d'imprimerie 

Au XVIII6 siecle, VEncyclopedie, dans un 6gal souci scientifique, s'appliqua elle aussi 

a expliquer le procddd de l'imprimerie sous la forme de planches nombreuses. Mais la qualite 

et la clarte de son iconographie ont contribue h diffuser 1'image d'ateliers lumineux et 

spacieux, de machines impeccables, image perpdtuee au XIXe siecle. 

Image n° 39 

Representation d'atelier d'imprimerie 

Pourtant la fabrication d'un livre est une " ceuvre au noir" qui suppose la 

manipulation d'instruments tels que la presse, les poingons, la casse, 1'encre du texte et de la 

gravure, dont la couleur sombre envahit non seulement Vespace de Vatelier mais la page 

blanche elle-meme. 

Image n° 40 

Compositeur d'imprimerie a sa casse 

Image n° 41 

L'operation de la casse 

C'est en alignant des caracteres de plomb que le typographe parvient a faire jaillir la 

lumiere, par le texte qu'il compose mais aussi par les blancs dont il le parseme. "II y a un art 
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a disposer les blancs a 1'interieur d'un pave de texte19 art qui permet aux mots d'un auteur 

de prendre toute leur signification, comme un silence releve le sens d'un discours. Tout l'art 

de rimprimerie se resume par sa disposition a creer de la lumiere pour l'esprit comme pour 

1'ceil par le jeu du noir sur le blanc. 

AA 

2.3." La couleur sous le manteau d'encre " 

Piliers de la connaissance, le texte et 1'image jaillissent tous deux de 1'encre noire 

d'imprimerie, le premier sous la main du typographe, la seconde, sous les traits du graveur. La 

facult6 de 1'image non seulement d'illustrer mais encore d'6clairer un texte pour en revdler 

toute la profondeur explique combien son traitement revet une importance fondamentale dans 

la fabrication du livre. 

2.3.1. Quand 1'image en noir et blanc eclaire le texte 

Des le XVIe siecle, certains auteurs ont jou6 de cette compl6mentarit6 du texte et de 

1'image pour exprimer une idee, ce dont t6moigne d'une maniere explicite l'embleme. Ce 

dernier, tel qu'il apparait dans les Emblemata d'Alciat, publi6s & Augsbourg en 1531 - livre 

fondateur du genre - se pr6sente sous la forme d'une image gravee 6nigmatique solidaire 

d'une epigramme tout aussi 6nigmatique. 

Image n° 42 

Les Emblemes d'Alciat 

" Le sens est atteint dans sa pleine clarte au terme de la rencontre et de la 

collaboration de deux opacites de I'image et du texte21 Ainsi la lumiere nait-elle de la 

confrontation de deux obscurit6s du sens et de la forme, puisque ces gravures sur bois etaient 

imprimees en noir et blanc. 

19" Michel Butor et le livre cTartiste : les livres manuscrits conference de Michel Butor, Enssib, 5 juin 2000. 
20 BONNEFOY (Yves), titre de la preface du catalogue de l'exposition, Delacroix et Hamlet, RMN, 1993. 
21 CHATELAIN (J.-M.), Livres d'emblemes et de devises, Paris, Klinksieck, 1993 
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2.3.2. Le noir et blanc, relais efficaces de la couleur 

Quelques ddcennies plus tdt cependant, la couleur tenait encore une piace 

fondamentale dans 1'illustration du livre. Les enluminures des manuscrits respectaient en effet 

un code strict des couleurs qui toutes revetaient une signification symbolique ou p6dagogique. 

II ne semble pas du reste que les premieres estampes aient ete pensees et imaginees 

uniquement en noir et blanc. Le trait des premieres xylographies demeure un guide pour 

Venlumineur. Le r6seau de tailles est suffisamment lache pour ddgager de grands espaces 

blancs destin6s h etre colorids. En ce sens ces gravures sur bois se posent comme un 

prolongement de Venluminure, "une adaptation de la technique de Venluminure aux 

ndcessitds nouvelles de la multiplication, but et corollaire de cette diabolique invention qu'est 

V imprimerie22". La corr61ation entre le livre enlumin6 et la gravure est particulidrement 

visible dans Vceuvre du Mattre des Tres Petites Heures d'Anne de Bretagne. L'originalite de 

cet artiste reside dans sa participation active au nouvel essor de 1'imprimerie. 

Image n° 43 

Trds petites Heures d'Anne de Bretagne 

Enlumineur talentueux, le Maitre des Tres Petites Heures d'Anne de Bretagne fut 

honor^ de commandes royales au rang desquelles figure ces Heures a Vusage de Rome. II prit 

neanmoins conscience de 1'enjeu artistique et commercial que representait une innovation 

technique comme Vimprimerie. II osa renoncer a la couleur et concentra son ambition sur le 

trait. II executa ainsi de nombreux dessins destinds & etre graves sur bois, qui illustrerent 

dordnavant les livres imprimds de nombreux imprimeurs parisiens. Ceux-ci appreciaient Ia 

simplification de ses formes et la stylisation de ses lignes qui se pretaient parfaitement a la 

gravure sur bois en noir et blanc. Parmi ces imprimeurs parisiens figurait Philippe Pigouchet 

qui imprima pour Simon Vostre Vouvrage suivant: 

Image n° 44 

Heures a 1'usage de Rome 

22 PREAUD (M.), Du coloriage a Vimpression en couleurs, dans Anatomie de la couleur. L'invention de 
Vestampe en couleurs, sous la direction de Florian Rodari, Paris, Bibliotheque Nationale de France, Lausanne, 
Musde Olympique, 1996. 
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II comporte 22 gravures d' apres les dessins du Maitre d'Anne de Bretagne, dont celle 

de 1'Annonciation tres proche de 1'enluminure pr6cedente. Pour compenser 1'absence de la 

couleur qui equilibrait la composition enluminee, 1'artiste a substitue au fond sobre de 

1'enluminure un decor tres charge de petits personnages et de decorations censes habiter les 

espaces blancs de la gravure. Ce passage de la couleur a 1'encre noire, ce " chromoclasme de 

l'imprime23" survint progressivement et s'explique en partie par la redefinition que donne 

aujourd'hui Michel Pastoureau de la couleur, si importante au Moyen-Age dans 1'enluminure 

puis dans les bois colories : " La couleur, ce n'est pas seulement de la coloration. C'est aussi 

de la lumiere, de la brillance, de la der.sit6, de la texture, du contraste, du rythme, toutes 

choses qu'une image imprimee a 1'encre noire sur du papier blanc peut parfaitement 

traduire24". Les oeuvres de grands artistes du XVC ou XVIC siecle ont-elles d'ailleurs ete 

jamais coloriees ? 

Que l'on songe a Martin Schongauer et ii sa Tentation de saint Antoine (vers 1471-

1473), a Le chevalier, la mort et le diable de Dtirer datee de 1513, aux estampes de 

Marcantonio Raimondi qui se consacrait h. la reproduction de tableaux, ou encore a Claude 

Mellan et l'on comprend combien ils avaient le don de suggerer sous les traits de leur "burin 

toute la subtilite de la forme et de la lumiere. 

Image n° 45 

Le burin : La Sainte Face de Mellan 

La variation d'epaisseur et d'ecartement d'un seul trait noir, jouant avec la blancheur 

du papier, suffit pour faire surgir le visage du Christ d'un geste ininterrompu du burin. Seule 

la difference de profondeur entre les tailles permit de modeler la physionomie du visage, de 

creuser les joues, de donner vie aux prunelles, d'evoquer les meches des cheveux. Le noir et 

le blanc entrent ainsi de plein pied dans le monde des couleurs. 

Si la technique du burin resta predominante jusqu'au debut du XVIIC siecle, l'eau-forte 

s'imposa progressivement aux artistes a la recherche d'une plus grande souplesse dans les 

gradations chromatiques. En effet, au lieu d'attaquer le metal avec la pointe d'un outil, 

23 PASTOUREAU (Michel), La couleur en noir et blanc, dans Melange Martin, Paris. 
24 Ibid., p. 200. 
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Faquafortiste dessine en creusant plus ou moins legerement une pellicule de cire qui recouvre 

une plaque avant de lui faire subir un certain nombre de morsures dans Facide, morsures dont 

la duree produit des intensites de noir tres differentes. Les graveurs mirent a contribution cette 

technique souple et rapide pour illustrer les livres tels que les grands chefs d'ceuvre de Fage 

classique en France ainsi que d'autres ouvrages dat6s du XVIII6 et du XIX® siecle. 

Image n° 46 

L'eau forte : La Pucelle de Chapelain 

Image n° 47 

Ueauforte : Uavare de Moliere 

Image n° 48 

L'eau forte : PhMre de Racine 

Meme si Abraham Bosse, dans la preface de son Traite des manieres de graver en 

taille-douce, date de 1645, recommandait aux aquafortistes de s'appliquer a imiter la 

technique du burin, les specificitds de cette manidre se developperent pleinement sous la 

main d'artistes tels que Callot, Rembrandt... Ces derniers, burinistes et aquafortistes, 

jouerent de la complementarite de ces techniques pour obtenir le resultat souhaite. Rembrandt, 

dans certaines de ses estampes comme Les Trois Croix travailla egalement a la pointe seche 

pour gratter a nouveau le noir de certaines zones afin d'expliciter sa pensee et de degager une 

nouvelle source de lumiere. 

Image n° 49 

Les Trois Croix de Rembrandt 

En effet, dans cette derniere technique, une pointe d'acier (ou de pierre dure comme le 

diamant) creuse une plaque de metal, creant ainsi de part et d'autre du sillon des barbes qui 

retiendront plus ou moins 1'encre au moment de 1'impression, Les lignes obtenues se 

caracterisent ainsi par un riche degrade du gris vers un noir veloute dont le contraste avec la 

feuille blanche illumine la composition. Moyen annexe pour renforcer ou alleger la tonalite de 

certaines zones, la pointe seche fut egalement utilisee seule, en particulier au XIXe et au XXe 

23 



siecle. Edvard Munch, Braque, Villon ou plus recemment Bernard Buffet en exploiterent la 

richesse. 

Image n° 50 

La pointe seche : Saint-Quay-Portrieux 

De ce jeu de lignes droites, paralleles ou entrecroisdes, naissent des variations 

d'intensite des noirs sur le fond blanc. Buffet parvient k rendre Vatmosphere brumeuse mais 

lumineuse de la Bretagne. Le phare, souligntS d'un noir profond, apparalt comme une masse 

qui se d6gage, comme son role I'y invite, sur le ciel gris. 

Si ces differentes techniques d'illustration vont dans le sens d'un obscurcissement plus 

ou moins intense d'une feuille blanche par 1'encre noire et jouent sur la rdserve du papier pour 

faire jaillir la lumiere et les formes, d'autres proc^dent dans le sens inverse. La specificitd de 

la maniere noire ou mezzo-tinto rdside en effet dans le travail au berceau d'une plaque de 

metal qui, encree, produirait une 6preuve d'un noir absolu. Une fois cette premiere operation 

destinde a poser le fond de Vestampe achev€e, le graveur gratte et polit certains endroits afin 

de passer, par un degrade complexe de gris, d'un noir profond a un blanc parfait. 

Image n° 51 

La maniere noire : Lost Paradise de Milton 

Dans cet esprit, Vaquatinte elle-aussi peut produire un noir complet, par la morsure de 

Vacide et non plus le travail du berceau, qui s'illumine sous Vaction d'un brunissoir ou d'un 

grattoir. La lumiere nait ainsi de Vobscurite. 

Image n° 52 

Uaquatinte : Les caprices de Goya 

Ces differentes techniques montrent donc combien leur specificite propre et la 

dexterite des artistes qui les appliquerent permirent au noir et au blanc de prendre une place 

preeminente et longtemps exclusive dans le domaine de Villustration du livre. Les gradations 
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chromatiques du noir profond au blanc parfait en passant par une infinite de gris delicats, 

obtenues tantdt par un ajout d'encre noire sur une page blanche tantot par 1'apparition du 

blanc a travers un fond noir, expliquent que le noir et le blanc aient pu se substituer avec 

bonheur aux couleurs des enluminures medievales sans toutefois trahir leur fonction de 

representation, symbolique, pedagogique ou esthetique. Et Jacques Letheve de rappeler a 

propos des lithographies en noir et blanc qu'elles permettaient d' " 6tudier [les reproductions 

des peintures] sous 1'aspect de la couleur25 ". 

2.3.3. Le noir et !e blanc au secours de la couleur 

Si le noir et le blanc surent, h. 1'instar de la polychromie, illustrer et expliciter le sens 

d'un texte et participer ainsi h la diffusion de la connaissance, ils parvinrent, qui plus est, & 

exprimer un message \h ou la couleur en aurait 6t6 incapable, & suggdrer une pens^e, la force 

d'un texte, voire h la surpasser. Ainsi Odilon Redon a-t-il interprdtd et sublim6 le texte de 

Gustave Flaubert, intitule La tentation de Saint Antoine, sous la forme de lithographies en noir 

et blanc si expressives que Mallarme evoquait a leur propos " des noirs royaux comme la 

pourpre, et de blanc qu'aucune splendeur.Reprenant cette citation, Claude-Roger Marx 

ajoute que " sa phrase s'arrete, comme suspendue devant le mystere auquel atteint, par la 

seule vertu des encres, sans aucune adjonction de couleur et en se gardant de toute fioriture 

littdraire, un interprete dont on peut presque os6 dire qu'il a surpasse Ie texte qui servit de 

tremplin a ses reves . " 

Image n° 53 

La lithographie : La Tentation de Saint-Antoine d'Odilon Redon 

La lithographie fut en effet un mode d'expression privil6gie pour nombre d'artistes du 

XIXe et du XXe siecle, parmi lesquels Delacroix. Ni le dessin ni la peinture ne lui permettait 

d'exprimer certains sentiments " mais d6j& Goya ou Gericault lui ont montre que la gravure 

peut descendre en des puits ou la couleur est comme oubli6e, le noir n'etant plus 1& le trait qui 

observe les formes...Et voici que Senefelder a invente la lithographie et substitud au burin ou 

25 LETHEYE (Jacques), La vie quotidienne des artistes frangais au XlXeme siecle, Paris, 1968, p. 20. 
26 MARX (Claude-Roger) dans ia presentation de La tentation de saint Antoine, de Gustave Flaubert, Paris, 
Edition L.C.L., 1969, non pagind. 
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a la pointe qui obligeaient a ne faire que dessiner, la possibilite d'etendre de 1'encre, de 

1'encre noire, sur le calcaire poreux ; de vraies taches cette fois avec aupres de la vraie 

lumiere et moins encore le besoin de se souvenir de la couleur27La lithographie, art qui 

joue par excellence sur le noir, servit k Delacroix a exprimer et developper, comme Goya 

avant lui, le theme du lien entre la peur et la mort. 

Image n° 54 

La lithographie : Mephistopheles apparaissant a Faust de Delacroix 

Dans 1'illustration du Faust de Goethe, Delacroix usa habilement de cette technique 

pour sugg&rer le caractere diabolique et dramatique de cette rencontre. Le noir s'impose 

autour du personnage de Faust, comme un presage de sa chute h venir, tandis que les pages de 

son livre - qui le retient - dclairent son visage. M6phisto, quant k lui, est envelopp6 d'une 

clarte diffuse et etrange. Ce jeu sur le clair obscur dvoque le passage d'un monde h un autre 

qui nous est r6v616 de cette manidre. Car, " dans le noir, la perte partielle de la vue fait 

disparaitre ce qui nous est familier et ddvoile ce qui nous est etranger28 ". L'obscurit6 obtient 

ainsi le droit d'exister et d'exprimer au meme titre que la lumiBre un message. 

La photographie a aussi exploitd les ressources de son art pour meler et jouer des 

contrastes de lumiere afin d'exprimer un message pddagogique, scientifique, esthetique ou 

poetique. 

Image n° 55 

Lci photographie : L'Entente de Paul Eluard 

Man Ray recr6e avec le noir et le blanc 1'atmosphere poetique qu'Eluard decrit avec 

ses mots. La photographie, qui s'6tend sur la double page du livre ne se contente plus 

d'illustrer le poeme mais 1'envahit et en demultiplie ainsi le sens. 

Au fil du temps, les techniques d'illustration ont evolue et 1'effort exige du graveur, 

charge a 1'origine de creuser une plaque, a diminue jusqu'a pouvoir etre remplace dans 

rimprimerie moderne, par 1'action de la lumiere. L'e-book apparait enfin comme 1'exemple le 

27 SERULLAZ (Arlette) et BONNEFOY (Yves), Delacroix et Hamlet, catalogue RMN, 1993, p. 22. 
28 RAUTMANN (Peter), Delacroix, Paris, Citadelles et Mazenod, 1997, p. 66. 
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plus evocateur de ce pouvoir du noir et du blanc a produire de la lumiere. La page devient 

lumineuse et les caracteres noirs jaillissent pour diffuser, comme jadis les caracteres 

typographiques, la connaissance. 

Image n° 56 

e-book 
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3. Ombres et lumieres du livre 

3.1. Noblesse du livre 

3.1.1. Le livre, lumiere de la connaissance et du savoir 

Dans Ies representations de la lecture, cette derniere se fait souvent pres d'une source 

de lumiere ( flamme d'une chandelle ou lumi6re distillee par une fenetre). Ce rapprochement 

entre la source de lumiere et le livre montre avec force que Ie livre est un instrument du savoir 

et un outil de connaissance. Descartes souligne 1'utilitd de la lecture au d6but du Discours de 

la methode : " Que la lecture de tous les bons livres est comme une conservation avec les plus 

honnetes gens des siecles passes, qui en ont et6 les auteurs, et meme une conversation 6tudi6e 

en laquelle ils ne nous d6couvrent que les meilleures de leurs pens6es "29. 

Le livre nous 6claire donc, et nous tire de 1'ombre, de notre ignorance. II est le 

symbole de la sagesse et du savoir. Le livre en braille peut etre vu comme un exemple 

particulierement frappant de ce pouvoir de la lecture. 

Image n° 57 

Le livre en braille 

[pas de reproduction : cf. noticej 

Dans le grand traite d'iconographie de Cesare Ripa, Iconologie30, utilise jusqu'au 

XIXe siecle par les peintres et les illustrateurs, toutes les allegories qui representent 

1'intelligence ou le savoir sont accompagn6es d'un livre et d'une lampe ou autre source de 

lumiere : la Doctrine est une femme qui tient un livre sur les genoux et un sceptre surmont6 

d'un soleil; YEtude est un jeune homme avec un livre, une lampe et un coq ; Sapience est 

une femme tenant une lampe et un livre ; la Verite est une femme nue tenant un soleil et un 

livre ; la Vigilance est une femme tenant un livre et une Iampe, pres de laquelle se trouve une 

29 DESCARTES, Discours de la methode, Pleiade, 1953, p.128. 
30 RIPA (Cesare), lconologie, Paris : M. Guillemot, traduction frangaise de Baudoin, 1644. 
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grue ; et la Connaissance est une femme qui tient un livre et un flambeau a la main. L'image 

est expliquee ainsi : " Elle tient un flambeau en une main et en 1'autre un livre ouvert qu'elle 

regarde attentivement. Le flambeau allumd signifie, que comme les yeux du corps ont besoin 

de la lumiere pour voir, ceux de l'ame tout de meme, pour s'acquerir la connaissance des 

especes intelligibles, doivent recourir k 1'instrument exterieur des sens, et particuli^rement a 

celui de veiie : Car c'est la maxime d'Aristote, qu'il n'y a rien dans Ventendement qui n'ait 

6t6 premierement dans les sens ; ce qui nous est aussi denote par le Livre ouvert, etant certain 
' 31 que pour connaitre les choses, il faut necessairement ou les voir, ou les avoir leues " . 

Image n° 58 

L'Iconologie de Ripa 

3.1.2. Le livre au cceur de la societe 

Le livre, instrument du savoir, devient pour chacun un moyen de sortir de 1'ombre par 

la connaissance et pour la collectivite un enjeu d'accomplissement et de progres. Grace a 

1'essor de Vimprimerie qui autorise sa diffusion massive, le livre penetre toutes les couches de 

la societe pour en devenir le pilier. II est partout present, dans les esprits, au sein des familles 

et a 1'ecole, dans Vintimit6 des bibliotheques privdes comme dans Varchitecture rayonnante 

des edifices publics. 

• Lectures individuelles et collectives 

Le Iecteur plong6 seul dans le livre est a la fois coupd des autres et ouvert sur eux. Par 

Vacte de lecture, il r6alise un double objectif de developpement de soi etde connaissance des 

autres et du monde. II s'agit la d'une demarche volontaire et intellectuelle vers le savoir, qui 

implique une familiarite avec les livres et la lecture. Ce lecteur solitaire a une certaine aisance 

par rapport au livre qu'il manie de fagon naturelle et detendue. 

3lidem, p. 40. 
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Image n° 59 

Jan Six lisant 

Image n° 60 

Roue a livre 

Tout le monde n'dtant pas lettrd, le livre rassemble autour de celui qui sait lire, et ce 

particulierement k la campagne. II devient le support de la transmission orale des savoirs. 

Dans les representations, le livre rassemble la famille, le village, des groupes d'individus, il 

dclaire sur le monde, sur les lois, sur la foi. Le cur6 sous un arbre, Iivre ouvert dans les mains, 

a rassemble tout le village pour 1'informer sur les lois nouvelles. Le p6re de famille lit la bible 

k voix haute, k travers sa lecture, c'est la voix de 1'esprit saint qui s'616ve, comme dmanant 

des lettres tracdes sur le papier (« Recueillons-nous mes enfants, c'est 1'esprit saint qui va 

parler »). Et meme dans les interieurs rustiques, le livre occupe une place de plus en plus 

importante et la famille assure la transmission du savoir lire. 

Image n° 61 

Le cure patriote 

Image n° 62 

La lecture du soir 

Image n° 63 

La legon de lecture 

Dans le meme temps (des la fin du XVIII6 siecle), les cabinets de lecture apparaissent 

et se developpent au sein d'une population en general urbaine qui, de plus en plus, sait lire. Ce 

phdnomene touche tous les milieux. Aises ou plus modestes, ce sont des lieux de lecture, 

d'echanges et de vie sociale. Leur essor participe de la diffusion du savoir et des idees au plus 

grand nombre. Selon Claude Pichois, ce sont les « machines a lire et h. rever des populations 
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urbaines »32. Dans les salons hommes et femmes se reunissent tant pour lire que pour 

echanger des points de vue sur ce qu'ils ont lu. Foisonnement d'idees & une epoque de 

bouleversements politiques, le livre est lumiere dans le sens ou il permet k chacun de rever ou 

d'imaginer une societe nouvelle. 

Image n° 64 

Lesjournaux 

Le livre touche de plus en plus de monde, lecteurs ou non, dans toutes les couches de 

la population. II n'est plus rdservd h une dlite 6clair6e, son usage, collectif ou individuel, se 

democratise. Le livre lumiere devient le symbole d'une societe moderne tournee vers la 

connaissance et la culture. 

La lecture, pratique collective ou favoris6e par la collectivit6 devient donc un enjeu. 

Elle rentre dans la sphere publique. II convient d'aider 1'individu h acc6der au savoir ou porter 

ce savoir jusqu'& lui, k travers les 6coles et les bibliothdques. 

Le livre est objet essentiel h l'6cole. Le maitre enseigne la lecture h. ses Sldves, mais il 

cherche 6galement h. leur faire comprendre le contenu de cette lecture. Le livre est a la fois 

savoir et support pddagogique pour 1'apprentissage du savoir. Ainsi, le livre est lumiere en 

meme temps qu'il guide vers la lumiere. 

Dans 1'austere salle de classe, dominde par le christ et au meme niveau par une rangee 

de livres poses sur un rayonnage, le maitre apprend b. lire. 

Image n° 65 

Uecole de village 

Et a 1'heure du conte, les enfants apprivoisent le livre. Instrument du savoir, il porte 

aussi au reve et a 1'dvasion, et 6veille autour de lui rdflexion et discussions. 

Image n° 66 

Bibliotheque pour enfants 

32 PICHOIS (Claude), dans Les Annales, 1959 

31 



La bibliotheque publique s'impose comme « instrument privilegie pour tous ceux qui 

ont 1'ambition d'ouvrir au plus grand nombre les portes du savoir et toutes les formes de 

culture »33. Les livres poses sur les rayons sont en libre acces. Les publics se diversifient, la 

bibliotheque n'est plus un lieu reserve aux savants et lettres mais 1'endroit oil chacun doit 

pouvoir decouvrir et apprendre. D'immenses salles de lecture sont ouvertes. 

Image n° 67 

La salle Labrouste w. f 

La bibliotheque publique qui apparait au XIXC siecle et se d6veloppe sans cesse 

jusqu'& devenir un 61ement incontournable de notre culture contemporaine, met en lumiere le 

livre, a la disposition de tous. Elle s'6rige aussi cotnme un symbole dblouissant du savoir au 

cceur de la societ6. 

• La bibliotheque lumiere 

Le livre prend une place centrale au sein de la societe a travers des 6difices qui 

cherchent eux memes a capter la lumiere comme pour renvoyer a la collectivite 1'image 

lumineuse des ouvrages qu'ils contiennent. Pour 1'architecte Louis-Etienne Boullee, «le 

monument le plus precieux pour une nation est sans doute celui qui renferme toutes les 

connaissances acquises »34. La construction d'une bibliotheque est alors un projet qui doit 

enthousiasmer Varchitecte et « echauffer son esprit»: «A Voccasion de d6velopper ses 

talents se joint le precieux avantage de les consacrer aux hommes qui ont illustre leur 

siecle »35. 

Boullee imagine pour les livres « une immense basilique 6clairee par le haut [...] qui 

offrira 1'image la plus grande et la plus frappante des choses existantes »36. II veut que le 

temple du savoir impressionne, comme les cathedrales impressionnaient jadis les croyants. Le 

batiment, a travers sa demesure, consacre le livre. D'un point de vue architectural, son projet 

rappelle effectivement une basilique, de forme oblongue, avec un « large corridor qui m6nage 

33 preface de Jack Lang dans, RAYMOND (Jean), Bibliotheques. Une nouvelle generation. Dix ans de 
construction pour la lecture publique, Paris, ed. Reunion des musees de France, 1993 ,p 7 
34 BOULLEE (Louis-Etienne), Architecture, essai sur Vart, Paris, Hermann, 1968, pl27 (cet ouvrage est 
compose de textes ecrits par 1'architecte entre 1790 et 1799). 
35 Idem, p 126 
36 Idem, p 130 

32 



d'interminables surfaces murales continues ou les livres font tapisserie et entre lesquelles le 

Iecteur avance avec sagesse » . 

Image n° 68 

Projet de Boullee 

Mais progressivement, 1'idde de Ia monumentalit6 est doubMe par la volont6 de 

transparence. La bibliotheque cesse d'etre un sanctuaire pour devenir cathedrale de verre, les 

frontieres entre I'ext6rieur et 1'intdrieur s'estompent. La bibliothdque et ce qu'elle contient 

doivent etre visibles de 1'exterieur et attirer les publics, mais en meme temps, le lecteur est a 

l'abri du livre, protegS du monde. Selon 1'architecte Pierre Riboulet, la bibliotheque est un 

« espace clos ouvert au monde », quelque chose « d'opaque et de transparent »38. 

L'architecture de la bibliotheque royale du Danemark illustre particulierement ce 

propos. Entierement compos^e de granit noir poli et de verre, elle dvoque un diamant noir. Le 

livre lumi^re est conserve dans un 6crin pr6cieux h la fois sombre et lumineux. 

Image n° 69 

Le « Diamant» 

Les jeux de lumieres et de transparences, omnipresents dans 1'architecture moderne 

des bibliotheques, mettent en evidence Vaspect d6sormais double du livre : objet familier 

auquel tout le monde doit avoir acces au quotidien, mais aussi objet de pouvoir et de savoir, 

mis en valeur par Vedifice. 

La bibliothdque, lumiere par le symbole qu'elle represente autant que par les 

mat6riaux qui la composent, cherche a s'etendre vers Vinfini de maniere spatiale ou 

temporelle. 

La nouvelle bibliotheque d'Alexandrie prend la forme du disque solaire. 

L'architecture en cylindre tronqu6 represente 1'intemporalite, la rencontre du passe avec le 

present et Vavenir : « couper a travers la surface dquivaut h couper a travers le temps. [...] le 

37 MELOT (Michel), dans Nouvelles Alexandries, les grands chantiers des bibliotheques dans le monde, 1996, 

P8 
8 « Le caractere du batiment. Entretien avec Pierre Riboulet », BBF, t. 41, n°5, 1996, pp 72 a 79 
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temps est defini par la rotation de la terre dans son interaction avec le soleil, ceci etant decrit 

par 1'horizon qui agit d'unisson avec la lumiere, tandis que la surface que nous foulons 

represente le present. De cette fagon, l'axe de rotation au sol marque le point ou le present 

rencontre le passe et le futur »39. La bibliotheque symbolise 1'ensemble des savoirs reunis 

pour 1'eternite. Elle a pour ambition de faire revivre le mythe de Ia bibliotheque absolue et de 

redonner a Alexandrie son rayonnement culturel passe. 

Image n° 70 

La Bibliotheca Alexandrina 

L'architecture a pu aussi traduire, dans 1'exemple de la MLIS, cette dimension d'infini 

et d'dternit6 & travers des balcons successifs, qui rapprochent le b&timent du ciel et de la 

lumidre du soleil. 

Image n° 71 

Le puits de lumiere de la MLIS 

3.2. Enjeux et pouvoirs en clair-obscur 

L'invendon de l'imprimerie rendant possible la diffusion massive du livre, celui-ci se 

retrouve rapidement au cceur de la societ6. Cependant, si certaines bibliotheques recherchent 

une architecture de lumiere, elles n'en sont pas moins vulnerables face aux catastrophes, 

comme les livres qu'elles renferment. Ainsi, la bibliotheque mythique d'Alexandrie, qui 

rayonnait sur 1'ensemble du bassin Mediterraneen, fut-elle detruite dans un incendie qui 

marqua 1'histoire. 

Image n° 72 

Livres devores par lesflammes 

39 THORSEN (K.T.), La naissance d'un batiment, dans Vavenir des grandes bibliotheques, Paris, 1991, pp 95-
96 
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Le livre detruit renvoie bien souvent a une lutte pour le pouvoir, contre le pouvoir et 

entre les pouvoirs. L'imprime devient un enjeu et un relais, parfois detourne de ses fonctions 

traditionnelles, un ennemi ou un instrument du pouvoir. Le livre se trouve alors confronte a 

des pratiques de propagande ou de censure. Au nom d'un pouvoir divin, d'un pouvoir 

politique qui se veut dominant ou d'une logique de resistance, le livre renvoie tout a tour a 

une symbolique forte qui oscille entre ombre et lumidre, entre veritd, secret et objet phare. 

On pourra distinguer les deux pouvoirs qui regissent pour 1'essentiel la vie en societe : 

le pouvoir religieux et le pouvoir politique. 

3.2.1. Le pouvoir religieux 

Nous avons d6j& montrd comment la Bible a pu etre consid6rde comme le Livre 

absolu. Elle a 6te 1'outil ultime de diffusion de la parole divine, de conversion, de lutte contre 

les heresies. L' Eglise aid6e dans sa tache par la production de masse, se trouvera finalement 

elle-meme menacee par cette profusion d'imprim6. La production n'acceptant par d6fmition 

pas d'exclusive, le livre v6hicule d'autres savoirs, d'autres croyances tres vite per^us comme 

dangereux et subversifs par VEglise. En 1559, la congr6gation de la Supreme Inquisition 

publie le premier lndex Librorum Prohibitorum. II est 6tabli au nom de la foi et de la moralite 

et perdure jusqu'au XXe siecle40. 

Nombre de frontispices des 6ditions successives de Ylndex rendent compte du 

caractere subversif intolerable de certains livres aux yeux de VEglise. 

Image n° 73 

Index Librorum Prohibitorum 

L'autodafe est, de fait, la forme ultime de la lutte contre Vimprime. Du portugais auto 

dafe (acte de foi), Vautodafe 6tait a Vorigine la ceremonie au cours de laquelle les heretiques 

condamnes au supplice du feu par 1'Inquisition etaient convies a faire acte de foi pour meriter 

leur rachat dans 1'autre monde. On comprend bien des lors que Vautodafe de livres 

corresponde a un desir de destruction a la fois litteral et symbolique. A defaut de persecuter 

les hommes, il s'agit de s'en prendre h. leurs ecrits. 

40 Si la derniere edition remonte a 1948, VIndex ne devient caduque qu'en 1965. 
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L'autodafe de livres constitue une image particulierement forte : Ia Iumiere agressive 

des flammes produit souvent un enchevetrement que certains qualifieraient de fascinant. Le 

livre plong6 dans le feu d6vorant fait 1'objet de nombreuses illustrations. Ainsi, qu'ils soient 

reels ou symboliques, les autodafes de livres sont toujours r6velateurs des conflits violents qui 

ebranlent parfois une communaute d'individus. La France de 1'Ancien Regime est ebranlee 

par d'importants conflits religieux qui marquent la chretiente. Dans ce contexte, l'imprime 

joue souvent un rdle central dans les representations de ces conflits. 

Image n° 74 

Jesuites brfilant des Bibles protestantes 

" Fous et aveugles, pensez vous an6antir la V6rit6 en faisant bruler les livres ? " peut-on lire 

en en tete de ce document. L'influence des j6suites et la pers6cution des protestants sont ainsi 

retrac6s de fagon subjective et a la fois percutante par 1'image et la citation. Les notions de 

c6cit6 de 1'esprit et de Verite qu'on ne saurait contenir semblent particulierement 

significatives d'une conception symbolique du livre en tant qu'enjeu de soci6te. Dans 

l'imaginaire des graveurs, les notions symboliques que sont 1'ombre et la lumiere trouvent 

cependant aisement d'autres expressions que 1'autodafe de livres. 

Image n° 75 

Controverse janseniste 

Caracteristique fondamentale de VEglise chr6tienne, la mission doit etre le signe et 

Vinstrument de Dieu dans le monde et pour toute l'humanit6. Ainsi, deux taches majeures 

incombent & VEglise et a tout croyant: rendre t6moignage de VEvangile (6vangelisation) et 

servir les hommes (diaconie). Dans un sens plus restrictif, la mission est aussi celle de 

diffuser la foi hors des pays traditionnellement chr6tiens. 

C'est dans cette logique, et surtout apres le XVII6 siecle, que des membres de VEglise 

sont envoyes aux quatre coins du monde. Ils ont comme arme et comme instrument la Bible. 

Brandie, elle 16gitime le discours des missionnaires, elle en est la justification. Elle est le 

modele, la lumiere a suivre pour les populations converties. 
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Image n° 76 

Certificat de Veglise methodiste 

Dans cette reflexion sur 1'enjeu du livre au coeur de la societd, il convient de ne pas 

s'en tenir aux seuls conflits religieux au sein de la chretiente. Toutes les religions sont 

touchees par ce phenomene. Ainsi, au nom d'une conception particulidre du Coran, des 

exemplaires des Versets Sataniques furent d6truits en fevrier 1989 apres la condamnation a 

mort de 1'auteur par 1'ayatolah Khomeiny. 

Image n° 77 

Autodafe des Versets Sataniques 

3.2.2. Le pouvoir politique 

En France, la censure fut d'abord confl6e a la Sorbonne puis, vers le milieu du XVIIe, 

a des censeurs royaux. De fait, la censure n'est pas 1'attribut exclusif des autorites religieuses, 

bien au contraire. Les motifs de censure quittent peu a peu le domaine religieux et moral pour 

toucher la sphere du politique et de 1'ideologie. Le XIXe et le XXe siecle sont sur ce point 

particulierement representatifs. 

Comme les autoritds religieuses, les pouvoirs politiques pergoivent clairement 1'impact 

enorme du livre sur l'evolution de la societe. A nouveau, le livre est danger potentiel. Certains 

s'efforcent alors d'etouffer les idees que celui-ci vehicule, de le priver d'une audience qui est 

sa justification meme. II s'agit en somme de jeter sur le livre un voile d'ombre, d'oubli forcd 

et de deni. 

Les livres, ecrit Voltaire dans un pamphlet satirique intituM De Vhorrible danger de la 

lecture " dissipent 1'ignorance, gardienne et protectrice des Etats bien polic6s "41. Ailleurs, 

Voltaire prolonge l'argument et denonce la censure par les flammes : "Si ce livre etait 

dangereux , il fallait le refuter. Bruler un livre de raisonnement, c'est dire, nous n'avons pas 

45 VOLTAIRE, De Vhorrible danger de la lecture, cite dans MANGUEL (Alberto), Une histoire de la lecture, 
p. 332. 
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assez d'esprit pour lui repondre "42. Ainsi, lorsque les arguments et Vesprit font d6faut, le 

livre devient 1'objet d'une surveillance plus ou moins poussee. 

Ce phenomene recouvre des periodes, des rdgimes, et des pays tres varies. En Asie, le 

premier empereur de Chine Che Houang-ti, aussi appe!6 le " Cesar Chinois " , s'est attache a 

faire de la Chine un etat unitaire. Pour cela, il brisa Ies pouvoirs feodaux, unifia Ies Iois et la 

langue. Pour mieux asseoir son autoritd, il 6touffa Vopposition des lettres confuceens, qui 

repr6sentaient le courant traditionaliste. 

Image n° 78 

L'empereur Che Houang-ti 

Ainsi, en 213 av JC, conscient de Vimpact du livre dans la soci6t6, il ordonna la 

destruction de tous les « classiques » confuc6ens. Le rayonnement absolu du pouvoir de 

Vempereur passait donc par une forme de n6gation par les flammes. 

Pourtant, de meme que le livre peut etre ennemi redoutable, il peut etre egalement 

instrument pr6cieux. II suffit de consid6rer la politique officielle de controle de l'6dition, les 

lois qui la regissent et sa p6rennite pour en comprendre Vimportance cruciale. 

Le developpement exponentiel de la Iecture publique au XXe siecle exacerbe encore 

Venjeu represente par Vimprime. II semble n6cessaire d'attacher une attention particuliere aux 

grandes ideologies qui ont marque le 20° siecle. Le nazisme et le communisme, de par leurs 

specificites en terme de propagande, renvoient ais6ment aux th6matiques du livre ennemi et 

du livre instrument, du livre qui survit cach6 et du livre qui est brandi au grand jour pour 

1'edification des foules. 

De Vascension d'AdoIf Hitler au regime de Vichy, les luttes qui s'expriment a travers 

Vimprime sont particulierement revelatrices de 1'importance qu'on lui accorde. On pense 

d'emblee aux autodafes de livres pratiqu6s par les nazis. 

42 VOLTAIRE, Idees Republicaines, par un membre d'un corps, cite dans MINOIS (Georges), Censure et 
culture dans l 'Ancien Regime, p. 9. 
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Image n° 79 

Autodafe a Berlin 

La luminositd inquietante des buchers de livres pose question : Pobjet livre renferme 

bel et bien un pouvoir immense puisqu'on lui accorde tant d'attention malveillante. Bien 

entendu, en France, la production editoriale est grandement perturbee pendant toute la periode 

de 1'occupation, bien sur par le rationnement du papier mais surtout par la liste de 

1'Ambassadeur Otto Abetz Certains dditeurs seront particulierement touches. Si de nombreux 

ouvrages sont interdits pendant cette pdriode, d'autres sont fabriqu6s et diffus^s dans le secret. 

Le livre devient instrument de rdsistance et renait dans l'ombre. En 1942 Pierre de Lescure et 

Henri Bruller, qui deviendra bientot Vercors fondent les Editions de Minuit, dont le nom nous 

rappelle la clandestinite initiale43. Des ouvrages, publids sous pseudonymes, seront ainsi 

imprimes, broches, et diffusds dans 1'intimitd d'appartements prives parisiens. 

Image n° 80 

Yvonne Paraf-Desvignes et les Editions de Minuit 

[pas de reproduction : cf notice] 

U faut ainsi environ trois mois pour fabriquer 400 exemplaires de la premiere edition 

du Silence de la mer. De meme qu'il y a un marche noir, une forme d' " edition de 1'ombre " 

ddjoue la censure prealable. 

Le regime communiste a aussi eu recours a certains des procedes de censure pratiques 

sous 1'occupation nazie. D'autre part, il faut noter que la notion de «livre phare » a sans 

doute trouve une des ses expressions les plus abouties pendant la periode maoiste: grace & 

une diffusion massive et au culte lie a la personnalite de son auteur, le " Petit livre rouge " est 

rapidement devenu Le livre de reference de la revolution communiste en Chine. Diffuse dans 

toute les couches de la societe, il est brandi vers le ciel, telle une torche qui 6claire le chemin a 

43 Henri Bruller est a 1'origine du nom de ces editions clandestines : " [...] Editions souterraines, Editions des 
Catacombes [...], Editions de la Liberte, Editions du Refus... Mais un jour, rue Bonaparte, -je jouais avec les 
mots : 1'ombre, la nuit, minuit - sur ce dernier me reviennent soudain un titre de Duhamel, un autre de Mac 
Orlan...Lti confession de Minuit... La tradition de Minuit...Bon sang ! Mais voila ce qu'il nous faut: Les 
Editions de Minuit! " SIMONIN (Anne), Les Editions de Minuit :1942-1955. Le devoir d'insoumission, Paris : 
Imec Editions, 1994 , p.81) 
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parcourir. Cette symbolique est d'ailleurs largement developpee par la propagande maoiste : 

1'image du grand Timonier brandissant le petit livre lumineux est recurrente. 

Image n° 81 

Stocks de Petits livres rouges 

Image n° 82 

Soldats de VArmee rouge brandissant le Petit livre 

De meme, le regime sovi6tique s'est appuyd sur le livre pour diffuser ses tMories et 

principes. L'imprim6 a de nouveau cristallisd les divergences d'opinions. C'est ainsi qu'en 

1956, des hongrois contestataires en viennent k brQler des livres de propagande, symboles, k 

leur yeux, de 1'oppression. 

Image n° 83 

Insurrection hongroise de 1956 

Ainsi, 1'autodafe n'est pas Vapanage des pouvoirs. il peut aussi etre symbole ultime du rejet, 

de la rebellion. Une communaute ou un individu peuvent aussi se 1'approprier comme moyen 

d'expression. Contrairement au contexte de la clandestinit6, la lueur des flammes et les 

colonnes de fumees doivent attirer Vattention, elles doivent s'afficher au grand jour. 

Malgre une resistance organisee, institutionnalisee des pouvoirs, malgre les autodafes, 

les interdictions, le livre echappe finalement a tout contrdle. II est une emanation de 1'homme 

qu'il a depasse, une oeuvre d'ombre et de lumiere, vivante et autonome. 

Le livre lumiere, v6ritable enjeu au coeur de notre societe, attise donc des convoitises. 

Instrumentalise ou pers6cute, le livre revele son ambivalence. Cependant, en d6pit des usages 

qui en sont faits, il a une valeur intrinseque et nous donne avant tout a penser la grandeur et la 

misere de 1'homme. 
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4. Melancolie et vanite du livre 

4.1. Eloge de la veille : meditation et melancolie 

A partir de I'6poque humaniste, le livre prend une nouvelle charge symbolique, 

comme nous 1'avons dej& 6voqu6 dans la premidre partie: il n'est plus seulement lie a la 

tradition chretienne, mais il exalte le savoir humain. II devient alors 1'attribut indispensable 

des lettr6s et des savants. 

Les philosophes peints par Rembrandt sont environn6s d'instruments du savoir, de 

livres surtout. De nombreuses gravures de Rembrandt repr6sentent des lettr6s au milieu de 

leur cabinet de travail, dans un halo de lumi6re qui laisse le reste de la piece dans Vobscurite. 

Image n° 84 

Un lettre dans son cabinet de travail 

Image n° 85 

Saint Paul dans sa prison 

Ces savants ne sont plus absorb6s dans leur lecture mais dans une pensee profonde et 

meditative sur la vie. Le philosophe Gaston Bachelard Vexprime ainsi, dans son ouvrage La 

flamme d'une bougie: " Oui, le veilleur devant sa flamme ne lit plus. II pense h la vie. II 

pense a la mort. La flamme est precaire et vaillante. Cette lumiere, un souffle l'an6antit; une 

etincelle la rallume"44. 

L'etude est tres souvent liee a la contemplation. La nourriture spirituelle du livre est le 

support de la meditation de 1'ame dans laquelle s'ab!ment de nombreux saints, en meme 

temps philosophes. Deux personnages phares, Madeleine et Saint Jerdme, accompagnes de 

livres, illustrent classiquement ce theme de la meditation comme signe de sagesse spirituelle. 

Ils representent la quete d'une vie vertueuse par la maitrise d'une vie interieure et Vexercice 

de Vintelligence par 1'etude. Ils donnent h voir Vasc6tisme ou le repentir comme un appel a 

44 Bachelard (Gaston), Laflamme d'une bougie, PUF, 1986, p. 25. 
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fonder son esperance au-dela des apparences de la vie terrestre. Le livre qu'ils detiennent 

demeure comme la materialisation d'une possibilitd de salut. Mais en meme temps, leur 

representation laisse transparaitre une certaine ambiguite dans leur disposition d'humeur que 

Von peut lire dans leur attitude ou sur leur visage en meditation. En effet, la melancolie les 

guette. Ils abandonnent les biens terrestres pour se consacrer au savoir et a la vraie vie. Or, en 

meme temps, il est impossible pour 1'homme d'entrevoir la pdrennitd de la pensee ou 

l'immortalite de I'ame. C'est un constat d'impuissance que signale la figure de la M61ancolie, 

classiquement repr6sent6e par un personnage en m6ditation, dans une attitude d'epuisement, 

le bras repli6, la tete inclin6e sur la main. Elle t6moigne de cette impuissance & savoir et des 

limites de 1'entendement humain. La Melancoiie, aont le siege est ia biie, dans la theorie des 

quatre humeurs, est ie symbole de la veille et du travail nocturne, qui tournent en insomnie 

melancolique. Ripa represente le M61ancolique ainsi: " II tient un livre ouvert, pour ce que les 

gens de cette complexion s'adonnent volontiers aux bonnes Lettres, et que pour y vacquer 

plus commodement ils recherchent la solitude "45. 

Image n° 86 

Saint Jerome d'Antonio de Pereda 

Image n° 87 

Saint Jerome de Wolffort 

Image n° 88 

La Madeleine penitente 

4.2. Vanite du livre 

La noblesse du livre lumiere est inseparable de sa vanit6. La Bruyere a critique ces 

savants orgueilleux qui s'enferment dans leur tour d'ivoire, loin du monde et de la realite. Au 

lieu de faire partager leur lumiere, ils se retirent dans 1'ombre et flattent leur amour-propre. 

45 Ripa, op.cit., p. 55. 
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C'est 1'allegorie de la demesure et de la vanite des hommes que represente le mythe de Faust, 

qui a vendu son ame a Mephistopheles pour posseder le savoir universel. Aujourd'hui encore, 

si l'on a la chance de penetrer dans le bureau de certains de nos savants, on pense un peu aux 

images moqueuses de nos lettres d'hier. 

Image n° 89 

Lefou des livres 

Image n° 90 

Le cocon 

Image n° 91 

Don Quichotte 

Image n° 92 

Vantre de Georges Dumezil 

Les Vanites du XVII6 siecle, ou le livre cdtoie une tete de mort, insistent de fa§on plus 

saisissante encore sur la futilit€ de tout savoir. La vanite du savoir est un genre allegorique, 

qui prend place h cot6 des m6ditations morales sur la richesse, le pouvoir, la possession des 

biens, les plaisirs. Un crane, qui rappelle que 1'homme est mortel et que la vie est precaire, 

couronne generalement un amas de livres, denongant par lii l'inutilite des instruments de la 

connaissance. Les allusions au temps qui passe sont indiqu6es par la representation de sablier, 

de bougies ou de chandelles. Tout est fugace : un rien pourrait faire s'eteindre la flamme. 

C'est la condition humaine, par essence fragile, qui y est decrite. 

Image n° 93 

Vanite de Madeleine Boullogne 
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Image n° 94 

Vanite de Cornelis Norbertus Gysbrechts 

Image n° 95 

Vanite de Stosskopf 

Image n° 96 

Vanite de Jan Davidsz de Heem 

Image n° 97 

Vanite de Damien Lhemme 

Les natures mortes aux livres impliquent toujours une double lecture. Les livres sont 

vains, car tout se termine par la mort et en meme temps ils sont nobles, car ils renferment le 

savoir et representent la sagesse spirituelle. Mais tres souvent, ces livres se resument au Livre, 

a la Bible. La vanit6 peut donc etre soit 1'appel d une ethique de la moderation, & une mise en 

garde contre la fugacite des choses et de 1'existence humaine, soit une injonction a croire en la 

vraie vie, celle de la foi religieuse, puisque tout va inevitablement vers le neant. 

Image n° 98 

Nature morte aux livres 
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Notices descriptives des images 

Les numeros des notices renvoient aux numeros des images 

1. Moise et les tables de la Loi 

Titre : Moise descend du Sinai 

Graveur: H. Pison d'apres Gustave Dore 

Date: 1866 

Technique : gravure sur bois 

Dimensions: 24,2 x 19,2 cm 

Localisation : BM de Lyon, fonds ancien, R6s. 29324 

2. L'Esprit Saint illumine la Bible 

Titre : frontispice de Breviarium Romanum ex decreto sancti Concilii Tridentini 

institutum, Anvers, Christophe Plantin, 1614. 

Auteur: anonyme 

Date: 1614 

Technique : gravure en taille douce 

Dimensions : 29,8 x 19,8 cm 

Localisation : BM de Lyon, fonds ancien, Res. 21463 

3. Le Christ benissant de Bellini 

Titre : Le Christ benissant 

Auteur: Giovanni Bellini 

Date: XVI6 siecle 

Technique : huile sur bois 

Dimensions : 58 x 46 cm 

Localisation : Musee du Louvre 

4. Une reliure « coffret» 

Titre: Evang61iaire 

Auteur: Anonyme 
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Date : fin Xe siecle 

Technique : Camees, gemmes, pierres precieuses, perles, ivoire et or 

Dimensions : 34,7 x 24,5 cm 

Localisation : Milnich, Bayerische Staatlichen Bibliothek Reichenau, cote: Cod. 

Lat 4453 

5. Bible a 42 lignes 

Titre : Biblia latina 

Date: vers 1455 

Technique: livre imprimd 

Dimensions: non communicable 

Localisation : BnF 

6. Une Bible eclatante 

Titre : page de titre de In Ecclesiasticum commentarius, Anvers, 1634 

Graveur : 0. Boonaerts d'aprds Rubens 

Date: 1634 

Technique : gravure & l'eau-forte 

Dimensions : 33,1 x 20,2 cm 

Localisation : Bruxelles, Bibliotheque royale 

7. La Prophetesse Anne 

Titre : La Prophetesse Anne 

Auteur: Rembrandt 

Date: XVII® siecle 

Technique : huile sur bois 

Dimensions : 59,8 x 47,7 cm 

Localisation : Amsterdam, Rijksmuseum 

8. Vieille femme lisant 

Titre : Vieille femme lisant 

Auteur: Rembrandt 

Date: XVIF siecle 

Technique : huile sur bois 



Dimensions : 80 x 66 cm 

Localisation : Drum Lanrig Castle, Ecosse, coll. du Duc de Bucclewick et de 

Queesberry. 

9. Le Pasteur et sa femme 

Titre : Le pasteur mennonite Cornelis Anslo lisant la Bible a safemme 

Auteur: Rembrandt 

Date: 1641 

Technique : Huile sur toile 

Dimensions : 210 x 176 cm 

Localisation : Berlin, Musee Dalhem 

10. La lecture de la Bible 

Titre : La lecture de la Bible 

Auteur: Gerard Dou 

Date: XVIIe siecle 

Technique : huile sur toile 

Dimensions : 51,2 x 39,5 cm 

Localisation : Musee du Louvre 

11. La lecture du soir au monastere 

Titre : La lecture du soir a Vabbaye de la Trappe dAiguebelle 

Graveur : Auguste Mathieu d'apres Sabatier 

Date: 1854 

Technique: lithographie 

Dimensions : 30,5 x 21,5 cm 

Localisation : TAYLOR Isidore Justin Severin, Voyages pittoresques et romantiques 

dans Vancienne France: Dauphine, Paris : Firmin-Didot, 1854, cote : BM de Lyon, 

fonds ancien, 5032. 

12. Portrait de Dante 

Titre : Dante Alighieri 

Graveur: Rafaello Morghen, d'apres Stefano Tofanelli 

Date: sans date 
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Technique : gravure a l'eau-forte 

Dimensions : 33 x 23 cm 

Localisation : BnF, departement des Estampes, cote : N2 Alighieri 

13. Portrait d'Erasme 

Titre : Imago Erasmi Roterdami... 

Graveur: Albrecht Diirer 

Date: 1526 

Technique : gravure sur bois 

Dimensions : 24,9 x 19,3 cm 

Localisation : Washington, National Gallery of art, Rosenwald Collection 

14. Portrait de Descartes 

Titre: Renatus Descartes 

Graveur: anonyme 

Date: sans date 

Technique : gravure h 1'eau-forte 

Dimensions : 21,4 x 14,1 cm 

Localisation : BnF, departement des Estampes, cote : N2 Descartes 

15. Page de titre de VEncyclopedie 

Titre : Encyclopedie ou dictionnaire raisonne des sciences, des arts et des metiers, 

par une societe de gens de lettres, mis en ordre et publie par M. Diderot, de 

VAcademie Royale des Sciences et des Belles-Lettres de Prusse; et quant a la 

partie mathematique, par M. d'Alembert, de VAcademie royale des Sciences de 

Paris, de celle de Prusse et de la Societe Royale de Londres. Tome premier. A 

Paris, chez Briasson, rue Saint-Jacques a la Science, David Vaine, rue Saint-

Jacques, a la Plume d'or, Le Breton, Imprimeur ordinaire du roi, rue de la Harpe, 

Durand, rue Saint-Jacques, a Saint-Landry et au Griffon. 

Date: 1751 

Technique : page de titre imprim6e avec vignette gravee 

Dimensions : 39 x 25 cm 

Localisation : BM de Lyon, fonds ancien, cote : 106307 
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16. Article " Encyclopedie " de Diderot 

Titre : Encyclopedie ou dictionnaire raisonne des arts, des sciences et des metiers, 

volume V : article " Encyclopddie p. 635 

Date: 1755 

Technique : page imprimee 

Dimensions : 39 x 25 cm 

Localisation : BM de Lyon, fonds ancien, cote : 106307 

17. Systeme figure des connaissances humaines 

Titre : Systsme figurs des connoissances humaines 

Date: 1751 

Technique: imprimd 

Dimensions : 51,5 x 40 cm 

Localisation: Publi6 dans le volume I de VEncyclopedie (1751), a la suite du 

Discours preliminaire de d'Alembert (p. XIVII), BM de Lyon, fonds ancien, cote 

106307 

18. L'arbre encyclopedique 

Titre: Essai d'une distribution genealogique des sciences et des arts principaux, 

selon l'explication detaillee du Systeme des connaissances humaines dans le 

Discours preliminaire des editeurs de VEncyclopedie publie par M. Diderot et M. 

d'Alembert a Paris en 1751, reduit en cette forme pour decouvrir la connaissance 

humaine d'un seul coup d'ceil 

Graveur: Bernard d'apres Chretien Frederic Guillaume Roth 

Date: 1769 

Technique : gravure en taille douce 

Dimensions : 98,5 x 63,5 cm 

Localisation : insere en tete du premier volume des tables de VEncyclopedie (1780), 

BM de Lyon, fonds ancien, cote : 106307 

19. Planches de VEncyclopedie 

- « Manege, le pas et le trot a droite », volume VII, 1769, planche I 

- « Lutherie, instruments qui se touchent avec 1'archet», volume V, 1767, 

planche XI 
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- « Antiquites », volume I, 1762, planche II 

- « Tourneur, atelier », volume X, 1772, planche I 

20. Planches de YEncyclopedie 

- « Lutherie, ouvrages et outils », volume V, 1767, planche XVIII 

- « Histoire naturelle, fig. 1 : le zebre ; fig. 2 : le dromadaire », volume VI, 

1768, planche II 

- « Teinture des Gobelins, intterieur de Vatelier de Teinture et de laines et 

soies », volume X, 1772, planche X 

- « Marine, Mtiment appe!6 Fluste », volume VII, 1769, planche XV 

21. Portrait de Diderot 

Titre : Denis Diderot 

Auteur: Jean-Honor6 Fragonard 

Date: vers 1765 

Technique : huile sur toile 

Dimensions : 81 x 65 cm 

Localisation : Mus6e du Louvre 

22. Portrait de d'Alembert 

Titre : Jean le Rond d'Alembert 

Graveur : B. L. Henriquez d'apres M. R. Jollain 

Date : vers 1777 

Technique : gravure en taille douce 

Dimensions : 34 x 23 cm 

Localisation : BM de Lyon, fonds ancien, boite des portraits du XVIII6 siecle (pas 

de cote) 

23. Reunion des encyclopedistes chez Diderot 

Titre : La lecture chez Diderot 

Graveur : Louis Monzies d' apres Meissonier 

Date: 1888 

Technique : gravure h l'eau-forte 

Dimensions : 28 x 36 cm 
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Localisation : BnF, departement des Estampes, cote: AA3 suppl. Rel. Louis 

Monzies 

24. Portraits des encyclopedistes 

Titre : Charles Panckoucke aux auteurs de VEncyclopedie 

Graveur : Augustin de Saint-Aubin 

Date: vers 1785 

Technique : gravure a l'eau-forte 

Dimensions : 20,3 x 28 cm 

Localisation : BnF, d6partement des Estampes, cote : N2 Diderot 

25. Les volumes de VEncyclopedie 

Photographie en couleur de 1'ensemble des 17 volumes de texte et des 11 volumes 

de planches, h partir des exempiaires de la BM de Lyon 

26. Les encyclopedistes chez Madame Geoffrin 

Titre : Premiere lecture de " 1'Orphelin de Chine " de Voltaire chez Mme Geojfrin 

Auteur: A. G. Lemonnier 

Date: 1755 

Technique : huile sur toile 

Localisation : Mus6e des Beaux-arts de Rouen 

27. Mirabeau posant avec VEncyclopedie 

Titre : Portrait du marquis de Mirabeau 

Auteur: Aved 

Date: 1783 

Technique : huile sur toile 

Dimensions : 145 x 112 cm 

Localisation : Musee du Louvre 

28. Frontispice de VEncyclopedie 

Titre : Frontispice de VEncyclopidie ou dictionnaire raisonne des sciences, des arts 

et des metiers 

Graveur: B. L. Prevost d'apres C. N. Cochin 
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Date: 1772 (il fut ajoute posterieurement au tome I de VEncyclopedie paru en 

1751) 

Technique : gravure a l'eau forte et burin 

Dimensions : 39 x 25 cm 

Localisation : BM de Lyon, fonds ancien, cote : 106307 

29. Les metiers du livre dans VEncyclopMe 

- «Imprimerie, 1'op6ration d'imprimer et plan de la presse », volume VII, 

1769, planche XIV 

- «Imprimerie, presse vue par le cot6 du dehors », volume VII, 1769, planche 

XV 

- «Imprimerie, suite de la casse ; ustensiles et outils », volume VII, 1769, 

planche II 

- «Imprimerie, presse, ustensiles et outils », volume VII, 1769, planche VII 

30. Les metiers du livre dans VEncyclopedie 

« Imprimerie en taiile aouce », volume VII, 1769, planche I 

- « Gravure en taille douce », volume V, 1767, planche III 

- « Gravure en taille douce », volume V, 1767, planche I 

- « Gravure en bois, outils », volume V, 1767, planche I 

31. Les metiers du livre dans VEncyclopedie 

- « Papetterie, cuve h. ouvrer », volume V, 1767 

- « Papetterie, moulin a maillets », volume V, 1767 

- « Relieur », volume VIII, 1770, planche I 

- « Marbreur de papier », volume V, 1767, planche I 

32. Portrait de Gutenberg 

Titre: Jean Guttemberg 

Graveur: Nicolas II de Lamessin 

Date: vers 1682 

Technique : gravure au burin 

Dimensions : 18,5 x 13,7 cm 

Localisation : BnF, departement des Estampes, cote : N2 Gutenberg 
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33. Portrait de Fust 

Titre : Johann Faust 

Graveur: anonyme 

Date : sans date 

Technique : gravure au burin 

Dimensions : 15,4 x 10,3 cm 

Localisation : BnF, departement des Estampes, cote : N2 Fust 

34. Portrait de Faust 

Titre: Faust 

Graveur: Rembrandt 

Date: vers 1652 

Technique : gravure h Veau-forte, pointe s6che et burin 

Dimensions : 20,7 x 16 cm 

Localisation : Petit Palais, Collection Dutuit, cote : Inv. Dut. 7937 

35. Representation d'atelier d'imprimerie 

Titre: sans titre 

Graveur: Anonyme 

Date: XVIe si^cle 

Technique : gravure sur bois 

Dimensions : document non communicable 

Localisation : BnF, d6partement des Estampes, cote : R 5128 

36. Representation d'atelier d'imprimerie 

Titre: Impressio librorum 

Graveur: Philippe Galle d'apres un dessin de Stradan 

Date: sans date 

Technique : gravure (document non communicable) 

Dimensions : document non communicable 

Localisation : BnF, Estampes, cote : R 5133 

59 



37. Representation d'atelier d'imprimerie 

Titre: sans titre 

Graveur: anonyme 

Date: sans date 

Technique : gravure (document non communicable) 

Dimensions : document non communicable 

Localisation : BnF, ddpartement des Estampes, cote : R 5137 

38. Representation d'atelier d'imprimerie 

Titre: sans titre 

Graveur: anonyme d'apres Charles-Nicolas Cochin 

Date: XVIII6 siecle 

Technique : gravure k I'eau-forte 

Dimensions : document non communicable 

Localisation : BnF, departement des Estampes, cote : R 5146 

39. Representation d'ateiier d'imprimerie 

Titre : Imprimerie Mame. Atelier de composition 

Graveur: Pascal Blanchard 

Date: 1867 

Technique : gravure h l'eau-forte 

Dimensions : document non communicable 

Localisation : BnF, departement des Estampes, cote : R 5158 

40. Representation d'instruments d'imprimerie 

Titre : Compositeur d'imprimerie a sa casse 

Graveur: Jacques Adrien Lavieille 

Date: 1857 

Technique : gravure sur bois 

Dimensions : document non communicable 

Localisation : BnF, departement des Estampes, cote : R 5155 

41. L'operation de la casse 

Titre : L'imprimerie en lettres, Voperation de la casse 

60 



Graveur : Robert Benard d'apres Goussier 

Date: 1769 

Technique : gravure en taille douce 

Dimensions : 39 x 25 cm 

Localisation : Recueil des planches sur les sciences, les arts liberaux et les arts 

mecaniques avec leur explication, volume VII, 1769, planche I; BM de Lyon, fonds 

ancien, cote: 106307 

42. Les Emblemes d'AIciat 

Titre: Princeps 

Graveur: Bernard Salomon 

Date: 1551 

Technique : gravure sur bois 

Localisation : Emblemata D.A. Alciati denuo ab ipso Autore recognit, ac, quae 

desiderabantur imagini/bus locupletata. Accesserunt nova aliquot ab Autore 

Emblemata suis quoque eiconibus insignata. Lugduni apud G. Rovillium, 1551, p. 156, 

cote : BnF, 8-Z-16224 

43. Tres petites Heures d'Anne de Bretagne 

Titre : sans titre. Illustration de 1'Annonciation 

Enlumineur : Maitre des Tres petites Heures d'Anne de Bretagne 

Date: vers 1498 

Technique : enluminure 

Dimensions : 6,6 x 4,6 cm 

Localisation : Tres Petites Heures de Bretagne, Paris, vers 1498, ff. 41, cote : BnF, 

Na. lat. 3120 

44. Heures a 1'usage de Rome 

Titre : sans titre. Illustration de l'Annonciation 

Graveur: anonyme 

Date: 1498 

Technique : gravure sur bois 

Dimensions : 20 x 13,4 cm 
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Localisation : Heures a Vusage de Rome, Paris, chez Philippe Pigouchet pour Simon 

Vostre, 1498, ff. b8, cote : BnF Res. Velins, 2912 

45. Le burin : la Sainte Face de Mellan 

Titre : Sainte Face 

Graveur: Claude Mellan 

Date: 1649 

Technique : gravure au burin 

Dimensions : 43 x 32 cm 

Localisation : BnF, d6partement des Estampes, cote : AA3 Mellan 

46. L'eau-forte : La pucelle de Chapelain 

Titre : sans titre. Illustration pour le livre XII 

Graveur : Abraham Bosse d'apr6s Vignon 

Date: 1656 

Technique : gravure h I'eau-forte 

Dimensions: 25,8 x 18,3 cm 

Localisation : CHAPELAIN Jean, La pucelle ou la France delivree, Paris, chez 

Augustin Courbe, 1656, p. [480], cote : BnF Res. YE 71 

47. L'eau-forte : UAvare de Moliere 

Titre : UAvare 

Graveur : Laurent Cars d' apres Boucher 

Date: 1734 

Technique : gravure h l'eau-forte 

Dimensions : 23 x 16,5 cm 

Localisation: Illustration pour UAvare, dans Comedies de Moliere, tome V, a Paris 

[David ?], De 1'imprimerie Pierre Prault,1734, planche XVIII, cote : BnF Res. M-YF-

45 

48. L'eau-forte : Phedre de Racine 

Titre : sans titre. Illustration de Phedre 

Graveur: R.U. Massard d'apres Anne Louis Girodet 

Date: 1801 
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Technique : gravure a 1'eau-forte 

Dimensions : 36,6 x 27,5 cm 

Localisation : Planche hors-texte illustrant la scene 3 du premier acte de Phedre, dans 

CEuvres de Jean Racine, tome II, Paris, imp. Pierre Didot 1'aine, an IX, 1801, cote: 

BnF, R6s, Y- F-4 

49. Les Trois Crobc de Rembrandt 

Titre : Les Trois Croix 

Graveur: Rembrandt 

Date: 1653 

Technique : gravure h. la pointe seche et au burin 

Dimensions : 38,5 x 43, 9 cm 

Localisation : Petit Palais, Collection Dutuit, cote : Inv. Dut. 7757 

50.La pointe seche : Saint Quay-Portrieux 

Titre : Saint Quay-Portrieux. Le phare 

Graveur: Bernard Buffet 

Date: 1962 

Technique : gravure h. la pointe seche 

Dimensions : 50,5 x 66 cm 

Localisation : Saint Cast (Souvenirs d'enfance). Pointes seches de Bernard Buffet. 

Poeme de Charles Baudelaire, L'homme et la mer, impr. Lacouriere et Frelaut, Paris, 

1962, pl. 3, BnF, ddpartement des Estampes, cote : Dc 685 

51. La maniere noire : Lost Paradise de Milton 

Titre : sans titre. Illustration pour le 5&me livre, vers 308, de Lost Paradise de Milton 

Graveur: John Martin 

Date: 1824 

Technique : gravure & la maniere noire 

Dimensions: 19,2 x 26, 8 cm 

Localisation : gravure appartenant a un recueil de planches destinees a illustrer: 

MILTON John, Lost Paradise, Londres, Septmis Prowett, 1825, cote: BnF, 

d6partement des Estampes, cote : Ta 54 fol. 
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52. L'aquatinte : Les Caprices de Goya 

Titre : [Que viene el Coco]. Caprichos, 3 

Graveur: Goya 

Date : entre 1797 et 1799 

Technique: gravure a l'eau-forte et a 1'aquatinte 

Dimensions : 19,7 x 14 cm 

Loealisation : Bibliotheque Nationale d'Espagne, Invent./ 45632 

53. La lithographie : La Tentation de SaintAntoine 

Titre : sans titre. Illustration par Redon du chapitre I de la Premiere tentation de Saint 

Antoine de Flaubert. 

Graveur: Odilon Redon 

Date: 1888 

Technique: lithographie 

Dimensions : 19,7 x 14,4 cm 

Localisation : FLAUBERT Gustave, La Tentation de Saint Antoine. Texte illustre de 

lithographies d'Odilon Redon, Bruxelles, Denan, 1888, non pagin6. Texte : " Et, tout a 

coup, passent au milieu de 1'air, d'abord une flaque d'eau, ensuite une prostituee, le 

coin d'un temple, une figure de soldat, un char avec deux chevaux blancs qui se 

cabrent" (chap. I), BnF, d6partement des Etampes, cote : Tb 721. 

54. La lithographie : Mephistopheles apparaissant a Faust de Delacroix 

Titre : Mephistopheles apparaissant d Faust 

Graveur: Eugene Delacroix 

Date: 1828 

Technique: lithographie 

Dimensions : 26,2 x 21,5 cm 

Localisation : GOETHE, Faust, Paris, 1828, Bibliotheque Sainte Genevieve, cote : A 

1340 R6s. 

55. La photographie : IJentente de Paul Eluard 

Titre : Illustration de Uentente I (poeme d'Eluard) dans le recueil intituld Facile. 

Auteur: Man Ray 

Date: 1937 
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Technique: photographie 

Dimensions : 24,2 x 36 cm 

Localisation : ELUARD Paul, Facile, Paris, GLM, 1937, BnF, cote : 8 YE PIECE 

10443. 

56. E-book 

57. Livre en braille 

Titre: " Les Mains qui lisent " 

Auteur: anonyme 

Date: 1917 

Technique: photogravure 

Dimensions: 9 cm de diamktre 

Localisation : DREUX Andrd , La Bibliotteque des aveugles, Association Valentin 

Hauy, 1917, p. [2], BM de Lyon, fonds ancien, cote : 421 217. 

58. Ulconologie de Ripa 

Titre: Connaissance 

Auteur: Jacques de Bie 

Date: 1644 

Technique: gravure 

Dimensions : 5,7 cm de diametre 

Localisation: RIPA Cesare, Iconologie ou Explication nouvelle de plusieurs 

images, emblemes et autres figures hieroglyphiques des vertus, des vices, des arts, 

des sciences [...], Paris, M. Guillemot, traduction frangaise de Baudouin, 1644, 

p. 36, BM de Lyon, fonds ancien, cote : 132755. 

59. Jan Six 

Titre: Jan Six 

Auteur: Rembrandt 

Date: 1647 

Technique : gravure a 1'eau forte 

Dimensions : 24,3 x 19,4 cm 

Localisation: Hambourg, Kunsthalle 
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60. Roue a livre 

Titre: sans titre 

Graveur: Daudet d'apres M. Grollier de Serviere 

Date : 1719 

Technique : gravure en taille douce 

Dimensions : 21 x 16 cm 

Localisation : Recueil d'ouvrages curieux de mcithematique et de mecanique, ou 

description du cabinet de M. Grollier de Serviere, Lyon, 1719, Pl. LXXXV face p 92, 

BM de Lyon, fond ancien, cote : 103 885 

61. Le cure patriote 

Titre : Le cure patriote 

Date: 1790 

Dimensions : 19,1 x 12 cm 

Technique : gravure en taille-douce 

Localisation: frontispice de La Feuille villageoise, n° 1, 1790, BnF, non 

communicable, cote : LC 2463, vol. 1 

62. La lecture du soir 

Titre : La lecture du soir 

Date: 1779 

Dimensions: 7 x 12 cm 

Localisation : frontispice de RETIF DE LA BRETONNE, La vie de mon pere, 

Neufchatel et Paris, La veuve Duchesne, 1779, BnF, cote : RES.Y2.3455-3456. 

63. La legon de lecture 

Titre : La legon de lecture a, laferme 

Graveur: J.C. Richard de Saint-Non d'apres Frangois Boucher 

Date: 1756 

Technique : gravure k 1'aquatinte 

Dimensions : 23,3 x 17,3 cm 

Localisation : Musee du Louvre, collection Ed. de Rothschild 
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64. Les journaux 

Titre: Les journaux 

Graveur: Louis Boilly 

Date : 1823 

Technique : lithographie en noir et blanc 

Dimensions : 45,5 x 29 cm 

Localisation : BnF, departement des Estampes, cote : Dc 43, tome 3, H1197 L.4. 

65. L'ecole de village 

Titre : L'6coie de village 

Date: 1778 

Dimensions : 7 x 12 cm 

Localisation : RETIF DE LA BRETONNE, La vie de mon pere, Neufchatel et Paris, 

La veuve Duchesne, 1779, frontispice, cote : BnF RES.Y2.3455-3456 

66. Bibliotheque pour enfants 

Titre : Bibliotheque municipale rue Sorbier (Paris) 

Auteur: Gis61e Freund 

Date: 1936 

Technique : photographie noir et blanc 

Dimensions : 17,5 x 23,5 cm 

Localisation : Biblioth6que du Musee de 1'Homme, fonds Yvonne Oddon, documents 

biblioth6conomiques, n° 57 

67. La salle Labrouste 

Titre : Nouvelle salle de lecture de la bibliotheque imperiale 

Auteur: Fichot 

Date: 1868 

Dimensions : 35 x 54 cm 

Localisation : BnF, departement des Estampes, cote : Va 237, tome 4, H 23198 

68. Projet de Boullee 

Titre: sans titre (deuxieme projet d'Etienne-Louis Boullee pour la Bibliotheque du 

Roi) 
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Date: 1785 

Technique : Plume et lavis 

69. Le " Diamant" 

Titre : Le " Diamant " : Bibliotheque royale du Danemark 

Architectes : Schmidt, Hammer et Lassen 

Date: 1993 

Technique : image de synthese 

70. La Bibliotheca Alexandrina 

Titre : maquette de la bibliotMque Alexandrina 

Architecte : Snohetta A/S ; photographie : GOAL 

Date: 1993 

Technique: photographie couleur 

71. Le puits de lumiere de la MLIS 

Titre: sans titre 

Auteur: service communication de la ville de Villeurbanne 

Date: 1988 

Technique: photographie couleur 

Dimensions : 21 x 15 cm 

Localisation : Archives municipales de Villeurbanne, [en cours de classement] 

72. Livres devores par Ies flammes 

Titre: sans titre 

Graveurs : Wohlgemoth et Pleven 

Technique : bois grave. Exemplaire non peint 

Format: 9,3 x 14 cm 

Localisation: SCHEDEL Hartmann, Liber Chronicarum, Nuremberg, Antoine 

Koberger, 1493. Illustration au verso du folio XCII, BM de Lyon, fonds ancien, cote : 

Inc.3 

Note: 1'illustration comprend trois soleils anthropomorphes non reproduits sur la 

planche. 
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73. lndex Librorum Prohibitorum 

Titre: sans titre 

Date; 1761 

Dimensions : 14 x 8,5 cm 

Localisation : Index librorum prohibitorum sanctissimi domini nostri Benedicti XIV, 

pontificis maximi... , Rome, Imprimerie de la Chambre apostolique, 1761, frontispice, 

BM de Lyon, fonds ancien, cote : 358 554 

Note: Reproduction indisponible a la BM de Lyon. La planche " Index Librorum 

Prohibitorum " proposee correspond a une edition de 1786. Seuls les noms du pape et 

la mitre diff&rent de l'edition rdferencde. 

74. Jesuites brulant des Bibles protestantes 

Titre: " Fous et aveugles, pensez vous aneantir la Verite en faisant bruler des 

livres ? ". 

Graveur: anonyme 

Date: sans date 

Localisation: FLOURNOIS Gedeon, Entretiens de voyageurs sur la mer, Cologne: 

" A Cologne, chez Pierre Marteau et se vend a Londres chez Henri Ribotteau ", 1715, 

cote: BnF, 8. Ld 176.471. A 

75. Controverse Janseniste 

Titre: sans titre. 

Graveur: anonyme. 

Technique : gravure en taille-douce. 

Dimensions : 25,8 x 36,5 cm. 

Localisation : Ecole Frangaise, XVIII6 siecle, BM de Lyon, pas de cote 

Note : tire & part qui aurait du etre insere a la premiere page du tome 1 de : Dioceses 

Apt, Mandement de Monseigneur Veveque d'Apt (Josep-Ignace de Foresta de 

Colongnel), portant condamnation d'un livre intitule, les Hexaples ou les Six 

Colonnes, sur la Constitution Unigenitus, et autre livre qui a pour titre, Temoignage 

de la verite dans 1'eglise et acceptant a cet effet les deux censures qu'en a fait la 

demiere Assemblee du Clerge...avec une lettre pastorale...(I'er mai 1716).- Marseille : 
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" De l'imprimerie de la Veuve d'Henry Brebion et Jean Pierre Brebion, 1716, cote : 

BM de Lyon, 332807. 

76. Certificat de l'eglise methodiste 

Titre : Certificate ofthe Missionary Society 

Auteur: N. Currier 

Date : XIXe siecle 

Dimensions : 38 x 28 cm 

Localisation : Madison, Drew University Library 

77. Autodafe des Versets Sataniques 

Titre : Autodafe des Versets Sataniques a Bradford 

Photographe : non renseignd par 1'agence. 

Date de la prise : 14 f6vrier 1989. 

Technique : photographie en couleur 

Dimensions: Diapositive. Format selon tirage. 

Localisation et droits: Agence Sygma, Paris, cote : non renseign6e par 1'agence. 

78. L'empereur Che Houang-ti 

Titre : sans titre 

Graveur: Huang Xiuye 

Date : 1604 

Technique : gravure sur bois 

Dimensions de l'image: 13 x 21 cm 

Localisation : ZHANG Juzheng, Dijuan Tushuo, Huizhou , 1604, British Library, cote 

: OR. 75. d. 45 

79. Autodafe a Berlin 

Titre : Autodafe, Berlin 10 mai 1933. 

Photographe : non renseignd par 1'agence. 

Date : 10 mai 1933 

Technique : photographie en noir et blanc. 

Dimensions: Format selon tirage. 
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Localisation : Centre d'Histoire de la Resistance et de la Deportation de Lyon, cote : 

121.2 

Droits: Keystone, Paris. 

80. Yvonne Paraf-Desvignes et les Editions de Minuit 

Titre: sans titre. (Photographie d'Yvonne Paraf-Desvignes dans une cuisine 

d'appartement brochant des ouvrages pour le compte des Editions de Minuit). 

Date: 1942 

Technique : photographie en noir et blanc 

Localisation : Photographie reper6e dans !a cassette video: ROCHETTE Philippe, 

Uedition sous l'occupation, realisation : Christian Barrere, production : Les films h 

Lou, Ile-de-France avec la participation de la Direction du Livre et de la Culture, date 

de production : 1995, BM de Lyon, cote : 944.0816 BAR 

81. Stocks de Petits livres rouges 

Dimensions : Diapositive. Format selon tirage 

Localisation : Agence photograpnique Roger Pic (Paris) 

82. Soldats de 1'Armee rouge brandissant le Petit livre 

Dimensions : Diapositive, Format selon tirage 

Localisation : Agence photographique Roger Pic (Paris) 

83. Insurrection hongroise de 1956 

Titre :Hungary. Insurrection, October-November 1956. 

Photographe: Erich Lessing. 

Date: 1956 

Lieu de la prise: Budapest, Place Koeztarsasag. 

Technique : photographie en noir et blanc 

Dimensions : Diapositive. Format selon tirage. 

Localisation et droits : Magnum Photos, Paris, cote : LEE56009 W00011/05C 

84. Un lettre dans son cabinet de travail 

Titre : Un lettre dans son cabinet de travail 

Peintre: Rembrandt 
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Date: 1634 

Technique : huile sur toile 

Dimensions: 141 x 135 cm 

Localisation : Musee national de Prague 

85. Saint Paul dans sa prison 

Titre : Vapdtre Paul dans sa prison 

Peintre: Rembrandt 

Date: 1627 

Technique: huile surbois 

Dimensions: 72,8 x 60,2 cm 

Localisation : Stuttgart, Staatsgalerie 

86. Saint Jerdme d'Antonio de Pereda 

Titre : Saint Jerome 

Peintre : Antonio de Pereda 

Date : 1643 

Technique : huile sur toile 

Dimensions : 105 x 84 cm 

Localisation : Mus6e du Prado 

87. Saint Jerdme de Wolffort 

Titre : Saint Jerome 

Peintre : Artus Wolffort (attribue a) 

Date: vers 1630 

Technique : huile sur toile 

Dimensions : 98 x 72 cm 

Localisation : Paris, collection particuliere 

88. La Madeleine penitente 

Titre : La Madeleine penitente 

Peintre : Guy Frangois 

Date: XVIIe siecle 

Technique : huile sur toile 



Dimensions : 104,5 x 82,5 cm 

Localisation : Musee du Louvre 

89. Le fou des livres 

Titre : Un lettre avec des livres inutiles, Le Fou des livres 

Graveur: anonyme 

Date: 1494 

Technique : gravure sur bois 

Localisation : BRANT Sebastien, LaNefdes fous, Bale, 1494, Library of Congress 

90. Le cocon 

Titre : " II n'a plus qu'& filer son cocon et h s'enterrer dans un livre qui lui sert de 

chrysalide 

Graveur : Brugnot d'apres Grandville 

Date: 1842 

Technique : gravure sur bois 

Dimensions : 25 x 16 cm 

Localisation : Scenes de la vie privee et publique des animaux, Etudes des moeurs 

contemporaines publides sous la direction de M. P.J. Stahl, Hetzei et Paulin, 1842. 

Gravure inser6e entre p. 326 et p. 327, t. II, cote : BM de Lyon, 1550407 

91. Don Quichotte 

Titre : " Son imagination se remplit de tout ce qu'il avait lu " 

Graveur: H. Pison d'apres Gustave Dor6 

Date : 1869 

Technique : gravure sur bois 

Dimensions : image 24,5 x 19,5 cm; page 36 x 27 cm 

Localisation : CERVANTES, Uingenieux Hidalgo Don Quichotte de la Manche, 

Hachette, 1863,1.1, p. 12, cote : BM de Lyon, fonds ancien : 29 382 

92. L'antre de Georges Dumezil 

Titre : " L'antre de Georges Dumezil " 

Auteur: Ulf Anderson 

Date : 01/1984 
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Technique : photographie en noir et bianc 

Dimensions : format suivant le tirage 

Localisation : Agence Gamma Paris 

93. Vanite 

Titre: Vaniti 

Auteur: Madeleine Boullogne 

Date: XVII6 siecle 

Technique : huile sur toile 

Dimensions : 90 x 122 cm 

Localisation : Musde des Beaux-arts de Mulhouse 

94. Vanite 

Titre: Vanite 

Auteur: Cornelis Norbertus Gysbrechts (attribud a) 

Date: XVIIesi&cle 

Technique : huile sur toile 

Dimensions : 67 x 55 cm 

Localisation : Musde de Valence 

95. Vanite 

Titre : Vanite au cadran solaire 

Auteur: Stosskopf (attribue a) 

Date: XVIIe siecle 

Technique : huile sur toile 

Dimensions : 66 x 85 cm 

Localisation : Musee du Louvre 

96. Vanite 

Titre: Vanite 

Auteur : Jan Davidsz de Heem 

Date: XVII® siecle 

Technique: huile sur bois 

Dimensions: 31 x 41 cm 



Localisation : Musee des Beaux-arts de Caen 

97. Vanite 

Titre : Vanite 

Auteur: Damien Lhemme 

Date: 1641 

Technique : huile sur toile 

Dimensions : 50 x 73 cm 

Localisation : Mus6e des beaux-arts et d'archeologie de Troyes 

98. Nature morte aux Iivres 

Titre : Nature morte aux livres 

Auteur: Charles Emmanuel Bizet 

Date: XVIIe sidcle 

Technique : huile sur toile 

Dimensions : 50 x 60 cm 

Localisation : Bourg-en-Bresse, Musee de Brou 
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PLANCHES 
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Image n° 1 

Moise et les tables de la Loi 



Image 11 ° 2 

UEsprit Saint illumine la Bible 

mm 



Image n° 3 

Le Christ benissant de Bellini 



Imagc n° 4 

Une rcliure « coffret » 



Image n° 5 

La Bible a 42 lignes 
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Une Bible eclatante 
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La prophetesse Anne 
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Vieille fcmrne lisant 
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Le Pasteur et sa fcmme 
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IM lecture dc la Bible 
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La lecture du soir au monastere 
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Portrait de Dante 
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Portraii cle Dcscartes 
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Le Systeme figure des connaissances humaincs 
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Varbre encyclopedique 
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Planches de VEncyclopedie 
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Portrait de Diderot 
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Portrait de d'Alembert 
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Rcunion dcs cncyclopcdistcs chcz Didcrot 
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Portraits des Encyclopedistcs 
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Les volumes de VEncyclopedie 
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Les cncyclopedistes chez Madame Geoffrin 
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Mirabcau posant avcc VEncyclopedic 
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Frontispice de 1'Encyclopedie 
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Les metiers du livre dans VEncyclopedie 
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Portrait de Gutenberg 
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Portrait de Fust 
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Portrait cle Faust 
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Reprcsentation d'atelier d'imprimerie 
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Representation d'atelier d'imprimerie 
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Representation d'atelier d'impri/nerie 
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Representation d'atelier dHmprimerie 
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Representation d'atelier d'imprimerie 
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Compositeur d'irnprimerie a sa casse 
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L'operation de la casse 
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Les Emblemes cVAlciat 
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Trespetites Heures d'Anne de Bretagne 
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Heures a 1'usage de Rome 
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Le burin : la Sainte Face de Mellan 
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L'eau-forte : La Pucelle de Chapelain 
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Ueau-forte: UAvare de Moliere 
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L'eau-forte : Phedre de Racine 
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Les Trois Croix de Rembrandt 
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La pointe seche : Saint Quay-Portrieux 
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La maniere noire : Lost Paradise de Milton 



Image n°52 

Uaquatinte : Les Caprices de Goya 
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La lithographie : La tentation de Saint Antoine 
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La lithographie : Mephisto apparaissant a Faust 
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La photographie: Ventente 
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Le livre en braille 
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Ulconologie de Ripa 
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Jan Six 
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Roue a livres 
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La cure patriote 
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La lecture du soir 

1" RONTISVIVK 1/ . 
I.A I.IX'TI'KK nv Soni. 

SiKBi^S 

///<•«»• K/i/ii/w, c" V«'V Z /;'<y vy/ 

.fat/i/ t/at i>it/>*(/ /<•/•• P. (x). 



Image n°63 

La legon de lecture 
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Lesjournaux 
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Vecole de village 
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Bibliotlicque pour enfants 
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La salle Labrouste 
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Projet de Boullee 
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La Bibliotheca Alexandrina 
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Imagc n°71 

Le puits de lumiere de la MLIS 
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Livres devores par les flamrnes 
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Index librorum prohibitorum 
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Jesuites brulant des Bibles protestantes 
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Controverse janseniste 
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Certificat de Veglise methodiste 
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Audodafe des Versets sataniques 
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Vempereur Che Houang-ti 
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Autodafe a Berlin 
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Image n° 80 

Yvonne Paraf-Desvignes et les Editions de Minuit 
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Stocks de Petits livres rouges 
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Soldats de 1'Armee rouge brandissant le Petit li\ 
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Insurrection hongroise cle 1956 
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Un lettre dans son cabinet dc travail 
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Saint Paul dans sa prison 
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Saint Jerome d'Antonio de Pereda 
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Saint Jerdme de Wolffort 
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La Madeleine penitente 
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Lefou des livres 
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Le cocon 
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Don Quichotte 
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Vantre de Georges Dumezil 
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Vanite de Madeleine Boullogne 
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Vanite de Cornelis Norbertus Gysbrechts 
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Vanite de Stosskopf 
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Vanite cle Jan Davidsz de Heem 
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Vanite de Damien Lhemme 
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Nature morte aux livres 
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